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LA SCIENCE ET LA FOI 

  

 Nous voulons parfois raisonner de choses très importantes dont seul l’effet nous a frappés parce qu’il 
est à notre portée, mais la cause nous reste voilée, en un premier temps. L’expérience nous en donnera la clé, 
si nous sommes attentifs. 

 Lorsque nous nous attachons à la forme, nous ne pouvons pas apprécier le fond, ce qui nous laisse 
dans l’ignorance des causes auxquelles nous ne pouvons pas, de ce fait, apporter remède de façon efficace. 
Là, se vérifie la maxime : « A chacun selon ses œuvres ». 

 C’est notre effort personnel qui doit tout nous révéler. C’est ainsi que s’instaure l’acquis, par l’intégration 
de toutes nos expériences bien comprises. Au fur et à mesure que nous nous améliorons, nous atteignons des 
plans de plus en plus éthérés et des vibrations de plus en plus puissantes. Nous acquérons alors, toujours plus 
de Lumière et, par conséquent plus d’Amour, plus de Sagesse. 

 L’analyse de la matière, de la substance, si elle nous est très utile dans la vie, ne fait en rien évoluer 
notre degré de conscience morale. Et c’est bien notre ouverture aux divers plans nous constituant, qui fonde 
notre sérénité et notre joie. Il s’agit là d’un acquis total, éternel ! (selon notre notion de temps). 

 En dehors de tout apport à la civilisation de l’Humanité, le savoir intellectuel ne nous est d’aucun 
secours lorsque nous gravissons l’échelle de l’évolution. Lors de la mort, il s’évanouit comme le brouillard au 
soleil. 

 La recherche des phénomènes psychiques et leur développement artificiel ne nous apporte rien à ce 
niveau. Seule la montée de la Kundalini dans les centres épurés, ouvre aux psychismes supérieur et inférieur, à 
utiliser en conscience. 

Si la constatation des phénomènes rendait l’homme plus  heureux, il serait toujours à l’œuvre, plein 
d’ardeur. Or, nous le trouvons souvent déprimé, fatigué, avec beaucoup d’amertume. 

 La joie vient de l’intérieur, du résultat de son travail d’intégration et de l’Amour qui en découle. 

 

LA CROYANCE ET LA FOI 

 Le champ de conscience s’élargissant nous permet une vision de synthèse des étapes vécues par 
l’Humanité, pour construire le présent de la civilisation. 

 Au fil de notre cheminement, nous avons connu, entre autres et successivement, la croyance et la foi. 

 La croyance qui s’appuie sur des dogmes et des directives, voit Dieu en dehors de chacun de nous. 
Ceci a perduré au cours des Temps et tout au long de l’Ere mystique des Poissons. 

 La croyance est soutenue par l’intellect. 

 La foi découle de la conscience de l’Ame : Dieu en nous et en tout ce qui existe. 

 La foi est une faculté naturelle, acquise par notre expérience, faculté qui nous permet d’aimer tous nos 
semblables et au-delà, indistinctement. 

 La croyance nous a toujours divisés et nous divise encore. Elle peut engendrer la haine. 

 La Foi est Amour et, par cela même, Innocuité. 

 Il faut avoir la Foi pour comprendre la Foi. 

 



 
LA FORCE ET LA FOI 

  Je viens à vous pour vous donner la force, celle que vous transformerez en offrande. Ne vous 
tourmentez pas si des nuages obscurcissent le ciel, si les ondées de négativités soufflent dans le vent. Cela a 
toujours été ; plus l’adversaire nous harcèle, plus il est nécessaire d’être aguerri pour l’affronter. 

 La Foi est une lumière que l’on ne peut éteindre, allez donc de l’avant à la suite de cette lumière, je suis 
avec vous. 

 Les expériences doivent être vécues, les épreuves surmontées, elles apporteront maturité et évolution 
qui seront à votre avantage. Désormais, vous faites partie du plan, vous ne pouvez pas revenir en arrière. 
Chacun de vous a son rôle à jouer. 

 Ne vous demandez pas le pourquoi de certaines choses, l’explication est au-delà du temps, 
inatteignable si on ne voit qu’un seul secteur, compréhensible si on le voit dans sa totalité ; mais votre vue est 
encore limitée, fiez-vous à ce que vous percevez et vous entrerez dans la juste dimension. 

 Il y a urgence d’activité, d’offres généreuses, de dévotion, de foi au-delà des limites normales. Ne vous 
en demandez pas la raison, elles sont destinées à rester sans réponse, si vous ne la trouvez pas en vous. 

 Elargissez le cercle, accueillez de nouvelles consciences désireuses d’évoluer, ne jugez pas ; 
l’impréparation est parfois une scorie qui s’élimine au premier rayon de lumière. Il faut ouvrir les bras et donner ; 
le don porte en soi la contre partie ; si vous donnez, vous recevrez. 

Ne soyez pas des arbitres pour les nouvelles recrues ; si elles se joignent à vos rangs ce n’est pas par 
hasard ; acceptez-les, nous avons besoin de tous, même des vacillants, des incertains à la recherche d’un 
équilibre, c’est à vous de redonner l’équilibre. Les résultats vous récompenseront de la fatigue, de la patience, 
de la compréhension. 

 Je suis avec vous. 

 

Message reçu à Rome le 25/12/1984, Le Maître Hilarion 

Les Pages du Lotus Blanc de Guiseppe Filipponio 

 

 

 

L’AMOUR ET LA VOLONTE D’AIMER 

 

 La Volonté d’Aimer implique la reconnaissance de la limitation du désir, de la nécessité de forcer le 
problème et de l’aspiration intense et réelle à aimer. Lorsqu’il existe une détermination d’aimer, certaines 
attitudes apparaissent, soit naturelles et appartenant à une personnalité développée, soit imposées par 
obéissance à la volonté de l’âme. 

 Le disciple sait qu’il manque d’amour car il se trouve constamment isolé des autres, irrité par les 
autres, non identifié à eux. 

 Il critique ses frères, soit qu’il se sente supérieur à eux, soit qu’en les considérant, il dise : « Là, ils se 
trompent et j’ai raison, ici, ils ne comprennent pas, mais moi je comprends, il me faut être patient avec eux ! 
… » 

 



 
 Ceci est une forme d’égocentrisme puisqu’il pense : « Maintenant, j’aime ; maintenant, je n’aime 
pas ; maintenant, je dois essayer d’aimer. » 

 Cette attitude n’est pas de l’amour véritable. Les résultats ne sont pas, non plus, une expression 
aimante car le disciple s’identifie à lui-même et se focalise dans sa personnalité. 

 L’Amour n’est jamais élaboré dans la personnalité inférieure. L’Amour est spontané. Il est le flot 
d’énergie s’écoulant de Shamballa par l’intermédiaire de l’âme. Il porte toujours avec lui le libre esprit du 
Christ. Il est le résultat de l’impersonnalité et de la compréhension spirituelle. 

  

Extrait de « L’Etat de Disciple dans le Nouvel Age » 736-angl 

A.A. Bailey 

 

 

LA VOIE DU CŒUR ET L’AMOUR 

Réflexion de Groupe 

 

 Notre Système Solaire tout entier est dans l’Energie du IIe Rayon d’Amour-Sagesse. Tout ce qui 
évolue se développe dans cette Energie d’Amour : depuis la plus petite cellule existante jusqu’à la plus 
grande Conscience qui, dans notre Système Solaire, est la Conscience du Christ Solaire. La puissance 
d’Amour qui meut tout l’ensemble de l’Univers est l’Energie d’Amour Cosmique que nous retrouvons à tous 
les degrés de l’échelle. 

 L’Amour n’est pas un sentiment, du moins l’Amour du Cœur, avec sa correspondance dans une 
rangée des Pétales du Centre Coronal. C’est un moteur qui nous fait agir sur le Chemin du Retour vers le 
Père, lorsque nous avons compris le sens réel de la Vie. 

 Lorsque nous découvrons cette qualité d’Amour, nous en parlons beaucoup, trop quelquefois, car 
l’action ne suit pas toujours. Puis, elle devient une seconde nature et elle sous-tend alors, nos pensées et 
notre comportement, tout naturellement. 

 Nous ne sommes pas en extase toute la vie devant le fait que nous sachions marcher, alors que la 
famille était toute émue lors de nos premiers pas ! Ce qui passe en dessous du seuil de conscience est 
vraiment une intégration (nous savons marcher, point). 

 Nous, qui sommes ici, avons ouvert notre cœur depuis bien longtemps et nous ne serions pas réunis 
ce soir, si nous n’étions pas conduits par l’Amour. Nous savons que l’Amour de Groupe multiplie les effets de 
notre travail pour le Bien commun de l’Humanité, et nous savons aussi, que cet Amour de Groupe conduit à 
l’Amour de l’Humanité et à l’Amour Universel. 

 Ce travail nous est demandé par les Initiés et les Maîtres de Sagesse, unis au Christ, le Chef de la 
Hiérarchie. Ainsi que de nombreux groupes de Bonne Volonté Mondiale sur toute la Planète, nous travaillons 
notre Méditation de Groupe, à partir de la Voie du Cœur, tout comme nos méditations personnelles 
quotidiennes. Toutes ces méditations sont dynamiques par les différentes énergies contactées. Par la 
visualisation, nous construisons dans la matière subtile, au présent, le Monde de demain. 

 Nous sommes des aspirants-disciples de l’Ere du Verseau. Il nous est donc demandé de devenir des 
disciples-connaissants. Le disciple mystique de l’Ere des Poissons laisse, peu à peu, la place aux Bâtisseurs. 

 Nous, qui nous trouvons à la charnière de ces deux ères de 2160 ans chacune, avons connu et 
connaissons les envolées vers l’Ame, cette dilatation du cœur et de tout l’être lorsque nous élevons nos 
pensées, parce que nous touchons là, une vibration plus élevée. 



 
 Combien de fois avons-nous entendu dire : « J’ai l’impression de prendre l’ascenseur ». Combien de 
fois ne l’avons-nous pas perçue nous-mêmes, cette impression et beaucoup plus encore ? 

 Ceci indique que  nous cheminons sur la Voie du Cœur qui n’a qu’une voie opposée, celle du 
Pouvoir, c’est-à-dire, celle de la volonté personnelle, souvent en butte à la Volonté Divine en nous. Défions-
nous des pièges de l’autosatisfaction et des mirages de l’interprétation. 

 Celui qui sait un peu, sait qu’il ne sait pratiquement rien et cette prise de conscience le 
remplit d’humilité. 

 C’est ainsi que s’ouvre la Fleur de l’Ame. 

L’Amour est inclusif et la séparativité est le contraire de l’Amour. 

 Le Maître Djwal Kuhl, dit le Tibétain, le Maître le plus érudit de la Grande Loge Blanche, d’après les 
autres Maîtres de Sagesse, nous cite les points essentiels à suivre pour ce Nouvel Age : 

Méditation – Etude – Service 

 La Conscience de Groupe porte toujours en elle, le libre Esprit du Christ. Elle est la Conscience 
Christique. 

 Et c’est, soutenus par la Pensée des Maîtres tournée vers nous en cette période de Pleine Lune, de 
ces grandes consciences qui n’en font qu’Une, que nous allons procéder à notre travail de ce soir. 

 

 

 

FOI – AMOUR - SILENCE 

 Foi et Amour sont indissociables et sont les qualités requises pour aborder le travail de Guérison. 

 Pour ce faire, le chemin le plus direct et de Vérité est le Chemin du Silence où tout est connu. 

 

 

 

LE SILENCE 

 Le silence peut être rempli de voix et l’obscurité inondée de lumière. C’est pourquoi, celui qui 
considère que l’Espace est vide ne pourra comprendre la puissante vie manifestée dans le silence, comme 
étant le Mot le plus élevé du Cosmos, ni l’invisible comme l’œil manifesté du Cosmos. 

 La loi du Cosmos est inviolable et même l’homme a accepté la Voix du Silence. 

 Lorsque les propos sont clairsemés, la voix du cœur affirme le silence. Dans le silence, le Cosmos 
fait apparaître le langage du cœur et la Voix Cosmique peut devenir audible. 

 La sensitivité et la vigilance peuvent nous aider à prêter l’oreille à la Voix du Silence. Dans le Silence, 
la beauté du Cosmos est manifestée. Dans toutes les manifestations supérieures de la vie, la beauté du 
silence est exprimée. 

 Apprenons à écouter le Silence ! L’infinitude du Cosmos crée le phénomène du Silence. 



 
 La transmission de pensée est aussi une manifestation du Silence. Nous l’employons fréquemment. 
Avant la manifestation de la pensée, nous envoyons le rayon du Silence. Les rayons du Silence engendrent 
dans le Calice ces douleurs sacrées. 

Infinité – Vol.I – 80-81 angl. 

 

 

 

LE CHEMIN DU SILENCE 

 Relaxez-vous. 

Imaginez une campagne par un matin de printemps. L’air est doux. Pensez à l’herbe, aux fleurs 
sauvages. Devant vous, il y a un sentier qui conduit au Temple du Silence ; il est bâti sur un promontoire. 
Vous donnez à l’édifice la forme de votre conscience supérieure, noble, radieuse, harmonieuse. Ce peut être 
un temple grec, une pyramide, une petite chapelle, le calice du Corps Causal qui est la coupe du Saint-Graal. 

C’est un matin ensoleillé et calme. Vous êtes conscients de toute la beauté autour de vous, du vert 
pâle des feuilles, du blanc lumineux des pâquerettes, aux sensations du vent, aux odeurs du lilas, de la 
violette, … Vous vous imprégnez de la richesse de la nature au fur et à mesure que vous avancez sur le 
sentier… 

Vous vous approchez de l’entrée et vous pénétrez maintenant dans la Sphère du Silence. Aucun 
mot n’a jamais été prononcé ici. 

Vous vous préparez au silence dans cette atmosphère de plénitude et de paix autour de vous. Vous 
marchez dans le Silence. Vous êtes un point de silence dans la Sphère du Silence. 

Un rayon de lumière émane de la Porte Dorée du Temple, vous enveloppant dans la communion du 
Silence dans l’attente de l’Union au travail du Maître, de la Hiérarchie, du Christ. 

Vous êtes prêts à capter les Energies du Temple Intérieur. 

 

 

 

« Lettre ouverte » 

Le 10 avril 1989 

Photocopie adressée au Groupe de Guérison 

 Bien cher Ami, 

 La question que vous avez soulevée au sujet de la Guérison a engendré, en nous, une profonde 
réflexion très utile, de laquelle en synthèse, émerge en lettres de feu le mot « FOI ». 

 Dans le développement de ce mot, nous resterons dans le domaine mystique, en nous appuyant 
uniquement sur des pensées émises par des Maîtres ou des Sages, de façon à ce que chacun les interprète 
avec son Cœur ou selon sa compréhension. 

 L’aspect ésotérique a été abordé lors de l’étude de la Guérison Esotérique*(Ceci correspond, 
actuellement, au Tome VIII de « A Bâtons Rompus »). Nous disons bien « abordé », car nous sommes 
encore de tous petits étudiants de cette science des énergies. 



 
 De toute façon, la base et le moteur sont les mêmes, qu’ils soient mystiques ou ésotériques : 
« AMOUR et FOI ». Amour du Guérisseur - Foi du Malade. 

 L’acte de foi n’est pas essentiellement religieux. En l’occurrence, c’est celui qui conduit au médecin, 
au magnétiseur, tout comme à la prière ou à prendre la route de Lourdes, … 

C’est l’ouverture du Cœur à l’espérance d’une capacité supérieure soit scientifique, soit de 
reconnaissance de la qualité d’accès à des plans spirituels ou divins, s’exprimant à travers le thaumaturge. 
Chacun de ces chemins peut mener à la guérison, selon le karma, mais cette guérison ne peut intervenir que 
par la voie sur laquelle la pensée du malade va à la rencontre du procédé quel qu’il soit, c’est-à-dire là où le 
malade place sa confiance, sa « FOI ». Esotériquement, il est dit qu’il faut « l’INVOCATION » pour que 
réponde « l’EVOCATION ». 

  

 Afin de mieux expliciter notre pensée, voici quelques textes :  
 

 Extrait du livre « REVELATION PAR LE PERE » 

« Certains malades peuvent avoir eu la pensée d’aller chez le médecin avant de me consulter. Si je 
sens qu’ils ont plus de confiance dans le médecin, il est de mon devoir de les y envoyer. S’ils ne trouvent pas 
la guérison, c’est que leur pensée de venir chez moi a porté obstacle au travail du médecin, comme celle 
d’aller chez le médecin a pu porter obstacle au mien… Cette pensée est la preuve qu’ils n’ont pas la foi 
suffisante, la certitude que… Je ne dois pas m’engager ; je pourrais toucher au libre arbitre et être moi-même 
dans l’erreur… » 

 

 Extraits de la « GUERISON ESOTERIQUE » d’A.A. BAILEY 

 « L’énergie de la foi peut mettre en mouvement des énergies supérieures capables de repousser ou 
de retarder une maladie. Tout le sujet de la foi avec sa puissance et sa signification vitales est aussi peu 
comprise que la Loi du Karma. » 

 «  Il faut, entre le guérisseur et le malade, une coopération active basée sur la compréhension. » 
« La sphère d’action des guérisseurs spirituels est donc strictement limitée aux malades doués de foi. » 

 Réfléchissons-y ensemble. Bien fraternellement dans le service. 
 

 
 

D’AME A AME ET GUERISON ESOTERIQUE 

par Monique Le Capon 

 J’ai un problème de réceptivité ; je ressens pleinement les états maladifs ou les perturbations 
psychiques des personnes que je rencontre. Certains en sont parfois améliorés ou guéris, mais c’est moi qui 
suis malade ensuite ! Existe-t-il un moyen d’aider et guérir tout en se protégeant ? 

 C’est là un véritable problème qui nous affecte ou nous a affectés tous à une étape précise sur le 
sentier de l’évolution et du service. Il mérite que l’on tente de l’éclairer le plus précisément possible. 

 Cet état de réceptivité excessive est le résultat d’une attitude psychique passive et négative qui a 
débuté au cours d’une incarnation particulièrement mystique, qui s’est poursuivie pendant une partie de la 
présente incarnation, et qui risque de perdurer si l’on ne décide pas en toute connaissance de cause, de 
transformer cet état erroné. 

 La plupart des disciples incarnés actuellement sont un mélange de conscience piscéenne et de 
conscience du Verseau, les proportions variant sur toute une échelle de graduation des uns aux autres. 



 
 

 Le disciple mystique des Poissons a cultivé comme leitmotiv l’idée : « Je ne suis qu’un canal. Je ne 
veux être qu’un canal. » Ce faisant, il est demeuré identifié à l’aspect matière de son être, sa seule 
personnalité qui, certes, doit être le canal, ou, mieux, le diapason de l’âme-Christ. Oui, nous préférons le 
terme « diapason » à celui de canal, car un canal implique un espace vide, et si le disciple joue à être un 
espace vide, il court le risque de se laisser remplir par tout ce qui l’entoure, car le vide ne peut exister. Et les 
problèmes commencent. 

Le disciple mental du Verseau dit : « Je suis à la fois le diapason et le Son ; la matière qui vibre et le Verbe. » 
Il reconnaît sa filiation divine, et en ce sens, il comprend l’invite du Père à la co-création et participation 
positive à l’acte. 

 Dans ce cas, il cultive en lui une résonnance juste et positive, celle du Verbe Créateur, et dès 
l’instant où il résonne en accord avec le Verbe Créateur, il ne peut plus souffrir de résonnances néfastes 
avec les bruits des niveaux horizontaux de la matière astrale notamment ; il n’est plus réceptif aux miasmes 
de son environnement. Mais il les sent, les perçoit, les reconnaît pour ce qu’ils sont, sans en être atteint. Dès 
lors, il peut vraiment devenir guérisseur sur tous les plans de la personne humaine. 

 Il procède de l’âme, du monde de Lumière, de la sphère « sacrée » en lui. Le disciple piscéen 
procède du bas, de la terre, et reste dans une dualité douloureuse qu’il doit résoudre définitivement en 
prenant position solide et ferme dans son véritable être, l’âme. 

 La période de transformation de cet état de conscience peut s’étendre sur plusieurs vies, tant que le 
disciple ne se prend pas véritablement délibérément en charge pour engager une discipline ferme de 
méditation mentale qui, seule, peut changer la vibration de la conscience et donc des corps subtils ; et de 
négative et réceptive qu’est l’aura, la rendre positive et radiante comme elle doit le devenir. 

 Le seul remède est donc le travail quotidien de la pensée, car c’est elle, nous le répétons sans 
cesse, qui dirige l’énergie et qui peut tout transformer en nous et, par conséquent, autour de nous. 

 Nous rappelons donc ici un exercice de méditation donné par le Maître Tibétain, dont nous avons 
déjà parlé, que nous indiquons souvent, mais il n’est pas inutile de le répéter encore, la preuve en est 
puisque les questions de cet ordre continuent à se poser.  Cet exercice est très efficace, mais il ne faut pas 
craindre d’envisager du temps et un effort quotidien régulier pour obtenir des résultats. 

Il a fallu des vies pour construire une aura négative et ouverte à tous vents ; il faut des années, au 
moins quatorze ans, dit le Tibétain, pour changer complètement la matière de l’aura. Eh oui ! Il  n’y a donc 
pas une seconde à perdre. Et s’il faut quatorze ans de méditation occulte, dirigée à partir de l’âme en nous, 
pour nous transformer, disons que les améliorations sont si sensibles au bout de quelques mois, que cela est 
un véritablement encouragement pour persévérer, sans faillir, jusqu’au bout.  

 Après tout, nous sommes sur le chemin de l’éternité, n’est-ce pas ? Et celui qui aurait peur des 
années de travail devant lui pour sortir de l’eau étouffante des Poissons et entrer dans l’air vibrant et libre du 
Verseau, démontrerait qu’il n’est pas encore prêt, et qu’il a encore besoin de souffrir avant de comprendre 
enfin qu’il est le seul constructeur de sa destinée et de sa propre qualité d’être. 

 Citons, page 191, Etat de Disciple dans le Nouvel Age, Alice Bailey, Vol.I, 156 angl. 

 

Monique Le Capon 

  

 



 

Protection Psychique 

 

LA ROUE DE FEU 

 

 

 « Je vous demande de vous immuniser autant que cela vous est possible contre la crainte et contre 
les effets produits par la situation du monde et les problèmes s’y rattachant… 

 

 Votre avenir est déterminé et vous pouvez prendre les mesures appropriées par le pouvoir de votre 
mental illuminé. Je vous demande de poursuivre cette immunisation en suivant le chemin de l’amour, utilisant 
l’ancienne méthode qui a été appelée « la roue de feu vivant qui ne brûle pas mais qui guérit toujours ». 
C’est une méthode occulte et sans danger ; elle n’est pas un obstacle aux relations comme le fait la 
construction d’un mur de séparation. Cette méthode est la suivante : 

 

 « Imaginez devant vous une roue de feu avec sept rayons. Voyez-la juste devant les yeux. 
Ensuite, par un acte d’imagination créatrice, voyez-vous, vous-même, vous tenant au centre, au 
moyeu de la roue ; considérez que vous êtes vous-même ce moyeu. De cette position centrale, 
envoyez les sept jets d’amour vivant qui rayonnent sur le monde. Ce faisant, vous servez et en même 
temps vous êtes complètement protégé. Cet exercice peut devenir instantanément efficace. Il produit 
une force protectrice et en même temps fait de vous un centre vivant de lumière et d’amour. » 

 

   

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

     2ème Partie      
 



 

LE RETOUR DU CHRIST 

 Il nous est dit : 

 Le Christ reviendra en personne et marchera parmi les hommes, comme il l’a déjà fait. Les 
plans sont faits pour rendre la chose possible. Ils ne comportent pas la naissance d’un bel enfant, 
au sein d’un foyer agréable sur terre. Nul ne surgira pour dire « Voici le Christ. Il est ici ou Il est là ». 
La croyance de sa venue est fondamentale dans la conscience humaine. Le moment exact n’est 
pas encore arrivé,  ni la méthode de son apparition déterminée, mais lorsqu’Il viendra, l’humanité 
sera prête. 

 Lorsque le Christ vint, il y a deux mille ans, pour la première fois dans l’histoire humaine, 
l’amour de Dieu fut incarné chez un homme et Il inaugura l’ère de l’amour. Cette expression de 
l’amour divin est encore en formation : le Monde n’est pas encore plein d’amour et peu de 
personnes comprennent le vrai sens de ce mot. Mais, pour parler symboliquement, quand l’ONU 
sera parvenue à un pouvoir véritable et objectif, le bonheur du monde sera assuré. 

 Qu’est donc ce bonheur sinon l’amour en action ? Que sont les justes relations humaines 
sinon l’amour parmi les hommes, les groupes et les nations ? Qu’est donc la coopération 
internationale, sinon l’amour sur une grande échelle ? Voilà ce que l’amour de Dieu exprimait par le 
Christ, et voilà ce que nous nous efforçons aujourd’hui, de réaliser. 

 Le Christ nous a enseigné aussi que le royaume de Dieu est sur Terre. Il nous a dit de 
chercher d’abord ce royaume, et de laisser toutes choses s’accomplir pour lui. Ce royaume a 
toujours été avec nous, composé de tous ceux qui, au cours des siècles, ont recherché un but 
spirituel, se sont libérés des limitations du corps physique, de la domination des émotions et de 
l’obstruction du mental. Les citoyens sont ceux qui aujourd’hui (inconnus de la majorité) vivent dans 
des corps physiques, travaillent au bonheur de l’humanité, emploient l’amour au lieu de l’émotion et 
composent ce grand corps du « Mental illuminé » qui guide la destinée du Monde. 

Le royaume de Dieu n’est pas quelque chose qui descendra sur Terre lorsque les hommes 
seront assez bons ! C’est quelque chose qui fonctionne aujourd’hui efficacement et qu’il faut 
reconnaître. Beaucoup de gens savent que le Christ et ses disciples sont physiquement présents 
sur Terre et que le royaume qu’ils gouvernent, avec ses lois et ses modes d’activité, est familier à 
beaucoup de personnes et l’a été tout au long des siècles. 

 Le Christ est le Guérisseur et le Sauveur Mondial. Il travaille aujourd’hui comme il travaillait 
en Palestine il y a deux mille ans, par l’intermédiaire des groupes. 

 Les ésotéristes, les étudiants, les occultistes, les Rose-Croix et les Théosophes ont 
toujours proclamé la Présence physique du Christ, mais leur enseignement a subi de telles 
distorsions, par l’affirmation dogmatique de détails sans importance et par des prétentions ridicules, 
qu’ils ont suscité peu de reconnaissance de la vérité et qu’ils n’ont pas dépeint un royaume attirant. 

 Cependant, ce royaume existe : c’est un champ de service et un lieu où chaque homme 
trouve toute latitude pour exercer sa divinité, au service de l’humanité. 

 Etre un citoyen du royaume de Dieu ne signifie pas que l’on doive nécessairement être 
membre de l’une des églises orthodoxes. Le Christ divin, dans le cœur humain, peut s’exprimer 
dans de nombreux secteurs de la vie humaine, en politique, dans les arts, dans l’expression 
économique et la vraie vie sociale, dans la science et dans la religion. 

 L’humanité va de splendeur en splendeur et dans le long panorama de l’histoire, il est 
frappant de l’observer. Cette gloire se révèle aujourd’hui dans tous les secteurs de l’activité 
humaine et la Transfiguration de ceux qui sont à la crête de la vague de la civilisation humaine, est 
très proche.  
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 Il est souhaitable d’oublier la distance, l’éloignement, l’imprécision et comprendre qu’il s’agit 
de faits exacts survenant effectivement sur notre planète. Le Christ de l’histoire et le Christ dans le 
cœur humain sont des faits planétaires. 

 C’est la lumière et, par-dessus tout, « la vie plus abondante » que le Christ apportera et 
nous ne savons pas encore ce que cela signifie. Mais la vie et la lumière seront appliquées en 
termes de bonne volonté et de justes relations humaines. Cette fois, le Christ ne viendra pas seul 
car ses collaborateurs viendront avec lui. Son expérience et la leur, sera à l’inverse de la 
précédente, car cette fois tous les yeux Le verront, toutes les oreilles L’entendront et tous les 
esprits Le jugeront. 

  Le Christ qui reviendra ne sera pas semblable au Christ qui (apparemment) est 
parti. Il ne sera pas un homme de douleur. Il ne sera pas une figure pensive et silencieuse. Il 
annoncera des affirmations spirituelles qui ne susciteront aucune interprétation erronée, car il sera 
présent pour indiquer le véritable sens. 

 Depuis deux mille ans, il est le Chef suprême de l’Eglise Invisible, la Hiérarchie spirituelle, 
composée de disciples de toutes croyances. Il reconnaît et aime ceux qui ne sont pas chrétiens, 
mais maintiennent leur allégeance aux Fondateurs de leurs religions – le Bouddha, Mahomet et 
d’autres… Peu lui importe la croyance, si l’objectif est l’amour de Dieu et de l’humanité. Si les 
hommes attendent le Christ qui a quitté ses disciples il y a des siècles, ils ne reconnaîtront pas le 
Christ qui est en voie de retour. Le Christ n’a dans sa conscience aucune barrière religieuse. Peu 
lui importe le courant auquel les hommes disent appartenir. 

 Le Fils de Dieu est en route et Il ne vient pas seul. Son avant-garde est déjà ici et le Plan 
qu’elle doit mettre en œuvre est déjà prévu et clair. 

Que la reconnaissance soit le but poursuivi. 

D’après « Le retour du Christ » - A.A. Bailey 

 

 



 

LA JOIE DU SERVICE 

 

La joie du service élève la vibration de nos corps inférieurs afin de vivre de la vie de la 
nature de l’âme. L’âme est joie, paix, sérénité ; tout notre être est joie, paix et sérénité lorsqu’il est 
consacré complètement au service. Cet état acquis de façon permanente se nourrit du service, vit 
du service, comme nous vivons d’aliments et de l’air que nous respirons. 

La qualité de vibration est telle que plus nous donnons, plus nous avons à donner. Nous 
devenons le Service comme nous devenons le Sentier. 

C’est alors que nous abordons le Grand Service. 

Affermis dans la chaîne de la Hiérarchie par le cœur et l’effort continu, à l’écoute de 
l’Instructeur dans le cœur, seul guide de la voie réelle de notre service, toute peur rejetée parce 
qu’armés par le « Seigneur », le lien s’établit avec la volonté supérieure. 

La personnalité intégrée est devenue le parfait serviteur dans la puissante vibration 
spirituelle de la volonté, ainsi que le serviteur de la Vie permettant la mise en action de l’Idée, 
émanée de l’Intuition du plan de Bouddhi. 

Ce haut mécanisme ne peut naître à la conscience que dans la pratique de l’effort continu 
du sentier de service. Lui seul, peut conduire à la plus haute connaissance. Cela nous est affirmé. 

C’est un vécu, un long cheminement dans le tunnel dont nous pouvons apercevoir, tout au 
bout, l’éclatante lumière. 

Tout existe, tout est dans l’éternel présent. L’homme est Dieu, mais il n’en est pas 
conscient, puisqu’au stade général actuel de l’humanité, il n’a pas développé cette perception de la 
réalité. Il ne peut l’aborder, dans sa totalité, qu’intellectuellement. 

Progressivement, dans la fusion âme-personnalité, se révèle le fait de l’âme en tant 
qu’Initié. L’initié, en lui, c’est l’Ame -l’âme dans la connaissance consciente, le Penseur, qui se 
révèle par l’approche mentale de la méditation et devient réalité dans le service de groupe, en 
dehors de toute manifestation émotionnelle de la personnalité. 

L’être véritable « est » dans sa splendide sérénité, Activité, Amour, Puissance. Le mental 
discipliné en reçoit l’illumination dans une grande expansion de conscience, et par cela même, 
l’inspiration de la juste place, du juste service, du grand service, relié au mental universel et faisant 
partie du mental du Christ : la conscience christique. 

 

 



 

REFLEXION DE GROUPE 

PECHEUR D’AMES 

 

 La Voie du Christ est la voie du Grand Service, la voie d’Amour universel, la voie du divin 
en l’homme. Qui n’a pas connu la joie sans limites, la joie profonde de servir, de donner, d’aimer, 
de réconforter, n’a pas connu la « joie », cette joie radiante, rayonnante. 

 Ce don spontané de nous-mêmes, dans l’instant précis où naît la pensée altruiste, sans 
calcul, est la pure manifestation de l’âme dans sa plus pure expression. Par cela même, l’énergie 
dirigée selon les valeurs supérieures et spirituelles, devient une énergie vivante et agissante, 
régénératrice et rénovatrice. 

 Dans ce but, le service doit être un service sur deux plans : 

 Nous devons apporter l’aide, attendue de nous, soit matérielle, soit dans la compréhension, 
la compassion, le réconfort, en un premier temps. 

 Ensuite, il est de notre devoir de semer quelques graines de « connaissance » à la mesure 
de la capacité de réception de notre frère en détresse. 

Nous saurons d’autant mieux et serons d’autant plus efficaces que nous aurons suivi, dans 
un premier jet, l’impulsion directe de l’Ame. Et là, dans la vibration d’âme à âme, un travail interne 
se fera, mettant peu à peu au jour, la lumière de la Cause du problème, puisque le corps Causal est 
le corps de l’âme. Alors, si l’être secouru est prêt, pourra se faire entendre la voix lui révélant le but 
de son incarnation et le chemin à suivre pour devenir le Chemin. 

C’est là, le dessein du service bien compris et, s’il n’essaie pas d’atteindre cet objectif, le 
service peut être pratiquement inutile et quelquefois nuisible, du point de vue de l’Ame, s’il se 
substitue à l’expérience révélatrice. 

 Quel beau programme ! Eveiller la foi du divin en l’homme ! « Pêcheur d’âmes » comme il 
est dit dans les Ecritures. 

 Ainsi nous contribuerons, par le biais du Service, à éveiller chez nos semblables, le 
transfert dont parle Patanjali : 

 « Le transfert de la conscience d’un véhicule inférieur à un véhicule supérieur, fait partie du 
procédé créateur et évolutif. » 

 Les diverses étapes du service, nous mènent infailliblement à celle du Grand Service, c’est-
à-dire à tous et au Tout. 

 C’est le moins spectaculaire, le plus humble, le plus détaché, le plus intérieur qui, en 
définitive, s’avère le plus utile, le plus efficace, le service le plus tissé de l’Amour de la Raison 
Pure ; c’est le plus réel et en Vérité, le Service occulte de Magie Blanche, le service de Méditation 
de Groupe. 

 La pratique de différentes étapes de service affine la perception des besoins d’autrui, guide 
la mesure, la nature et l’opportunité de notre intervention dans un équilibre graduel ascendant. 
D’extérieur, il devient de plus en plus intérieur et ésotérique, s’adaptant à la vision de l’Humanité en 
tant qu’Unité et, non plus décompté en milliards de frères, totalement impossibles à secourir dans la 
séparativité. 

 



 

 Et si, comme tous les êtres humains au cœur dit sensible, nous avons commencé notre vie 
consciente par l’aide spontanée, mais réservée à l’entourage de plus en plus élargi, le service se 
présente graduellement, dans le sens où nos efforts, guidés par l’expérience acquise, nous ont 
permis d’accéder. 

Donc, si le service direct est souhaitable, lorsqu’il se présente, celui qui doit retenir notre 
attention, notre autodiscipline et l’Amour de notre âme, c’est le service des Méditations de Groupe 
où aucune erreur, aucune injustice, aucun excès, ne peuvent se glisser, lorsque l’intention est 
fermement orientée. 

La Voie du Cœur et la compréhension subtile en découlant, permettent d’acquérir le 
discernement nécessaire à la mesure sincère et totale : « La Voie du Juste Milieu ». 

Le discernement est particulièrement souhaitable dans le cas de service d’enseignement 
qui peut aveugler et non éclairer. « Il ne faut pas jeter de perles aux pourceaux. » 

Dans le sens de la tolérance, autre expression de l’Amour, il est possible de relever le 
passage d’un Enseignement où le Dieu Intérieur révèle le chemin : 

« Ne croyez pas en celui qui vous parle de moi 

Dont l’intention serait de vous convertir, 

Si vous respectez toute croyance 

Et celui qui n’en a pas, 

Vous savez, malgré votre ignorance, 

Plus qu’il ne pourrait vous dire. » 

 

La tolérance est une vertu de très haut niveau. Elle signifie, pour celui qui l’a acquise, 
« exister » dans l’Amour réel. Nous ne parlons pas d’une certaine tolérance condescendante, donc 
intellectuelle et apparente, ni non plus de la tolérance du tiède ou de l’indifférent. Nous ne pouvons, 
ici, que nous préoccuper de la tolérance, véritable Charité d’Amour. 

Elle ne peut être réelle que : 

 pour celui dont le cœur est ouvert sans limite, sans préjugé, sans fanatisme, 

 pour celui dont la conscience de la personnalité est l’Agent de l’Ame, 

 pour le disciple consacré, porté sur l’aile de l’Amour Divin, seul amour « pur et de 
Vérité ». 

Et, si la tolérance découle de l’Amour, la patience dans son absolu, est fille de la foi ; foi 
dans l’immortalité de l’Etre ; foi dans la Conscience Universelle et éternelle, patrie du Soi Céleste, 
source de la réalité de chacun, s’exprimant dans la manifestation, par l’expérience sanctifiante de 
l’incarnation. 

La foi, attribut de l’âme (et non la croyance découlant de l’intellect) est le moteur de la 
conscience en expansion ; l’Amour, venant de la Triade en est le foyer ardent. 

 



 

Ainsi, par leur support et leur pulsion, le retour vers le Père ne s’effectue pas en solitaire. 
Chaque être incarné et, notamment, l’Homme, conscient et responsable, est le Rédempteur de la 
matière par la transformation alchimique de la substance sous-jacente à notre univers concret. 

Dans la complexité de sa construction, l’homme responsable de la cargaison de son chariot 
(les quatre règnes qu’il doit ramener au Père) peut se comparer à l’image suivante : 

« Son âme est le cocher, la personnalité, le cheval de flèche de l’attelage qu’il tire, traîne, 
emporte, soufflant, suant, mais avançant malgré les pierres du chemin, le vent, la pluie, les ornières 
et tous les pièges de la route. » 

Ce qui le fait avancer, avec tout l’équipage, c’est la patience, mue par la foi de trouver à 
l’arrivée, le picotin d’avoine pour lui et pour ses frères. 

A son instar, l’Homme de l’Humanité Une, à travers « vents et marées », conduit son char 
de Lumière, sa cargaison magnétique d’êtres, de matière, d’atomes, de la troisième dimension et 
au-delà de la notion « espace temps », fermement mais sans hâte, vers la merveille de la Libération 
pour tous et pour Tout, dans l’immuable présent. 

Il est dit : 

« Hâtons-nous, mais avec discernement, 

  mesure, 

  équilibre, 

  dans la tolérance, 

  avec patience, 

 au service de l’Humanité, nous, grains de poussière à transmuter en grains de Lumière, 
pour la plus grande gloire de la Divinité révélée par le Christ en nous. » 

 

Ô LE PARFUM D’AMOUR DE LA FINE VIBRATION DE LA VOIE DU CŒUR ! 

 

 

 

UNIFICATION DE GROUPE 

 

 Les travailleurs et étudiants de tous groupes doivent tenir compte des conditions 
fondamentales et préalables. 

 Ce sont : 

 Une sensibilité innée au Plan : pour l’aspirant un intérêt sincère à participer à l’effort 
de réhabilitation générale. 

 La faculté de reconnaître quels principes guident la conduite et l’organisation : le fait 
de déterminer la qualité de travail de base et ses grandes lignes. 

 



 

 La faculté d’ignorer les détails pour insister sur l’essentiel : la vision et le mental 
synthétique. 

 La soumission de l’ambition et de l’intérêt personnel à l’idéal de groupe. 

 Le contact intérieur constant par la méditation et le désintérêt à l’égard des réactions 
de la personnalité. 

 

Conseil du Maître Tibétain : 

 Surtout qu’on ne s’abandonne pas au découragement, car la pensée spirituelle, résultant 
en activité magique d’un frère aux intentions pures, a une puissance bien plus grande que celle de 
nombreux frères obéissant aux tendances de la personnalité. 

 Il arrive que tout novice véritable, en saisissant la grandeur du Plan et en considérant les 
forces dressées contre lui, puisse être assailli par le sentiment de futilité apparente de son effort et 
du rôle intime qu’il joue. Mais il doit se souvenir qu’un groupe sans cesse accru de ses semblables 
se livre au même effort. 

 Soumis à la Loi Divine, les Grands Etres agissent par leur discipline dans tous les pays et 
jamais autant ne se sont efforcés de se préparer à ce rôle de « Transmetteurs du Dessein de 
Dieu ». 

 Jamais auparavant une si forte intégrité intérieure n’a existé, ni un pareil rapport subjectif 
entre les travailleurs oeuvrant dans tous les domaines et dans toutes les parties du monde. Pour la 
première fois dans l’histoire, les Maîtres peuvent utiliser le groupe existant (c'est-à-dire le groupe 
subjectif formé de tous les groupes unis, consciemment ou non, pour le travail du Plan). Jusqu’à 
maintenant, des travailleurs isolés ou de petits groupes détachés, oeuvraient seuls et cela a causé 
beaucoup de retard. Actuellement tout est changé. 

 Le Maître Tibétain nous dit : 

 « Je voudrais vous demander de bien le comprendre et d’agir en sorte d’accroître l’intégrité 
du groupe. » 

 

 
MESSAGE DU MAITRE DJWAL KHUL 

dit « Le Tibétain » 
 

Appel aux Femmes et aux Hommes de Bonne Volonté 

 

 … Le mot d’ordre a été donné pour rallier tous les disciples et tous les aspirants du monde 
en vue d’un travail intensif. C’est du lancement de cet appel des Grands Etres que je m’occupe. 
Tous sont nécessaires et doivent se mettre en route avec espoir. Que tous les étudiants et les 
disciples décident, en ce moment où l’urgence est si grande, de sacrifier ce qu’ils possèdent pour 
aider l’humanité. 

 J’invite tous les penseurs du monde à abandonner leur sectarisme, leurs idées partisanes 
et à travailler, chacun dans leur nation particulière, selon un esprit de fraternité, considérant leur 
pays comme faisant partie d’une grande fédération de nations. Que chacun cultive en lui-même la 
tendance à l’Unité ; qu’il fasse des mots « je ne veux pas être séparatif dans ma conscience » 
une des pensées clés de sa vie journalière. 



 

 Je les charge de travailler à la cause de la religion dans le champ de cette religion comme 
faisant partie de la Grande Religion Mondiale. Ils doivent considérer les activités de leur groupe, 
société ou organisme, comme méritant leur aide, jusqu’au point où les principes sur lesquels ils se 
fondent et les techniques qu’ils emploient, servent le Bien général et travaillent uniquement à la 
réalisation de la Fraternité. 

 Je vous demande de laisser tomber vos antagonismes, vos antipathies, vos différends et 
d’essayer de penser en terme d’une seule Famille de la Vie Unique, l’Humanité-Une. Ce que 
j’attends n’est pas une réponse sentimentale ou dévotionnelle à cet appel. Souvenez-vous que 
c’est la haine et la séparativité qui ont mis l’humanité dans la triste condition présente. J’ajoute, qu’à 
côté de cela, il y a dans le monde d’aujourd’hui un nombre suffisant d’être libérés pour produire un 
changement dans les attitudes du genre humain et dans l’opinion publique, si ces derniers affirment 
par un acte de volonté, ce qu’ils savent et croient. 

Je vous conjure aussi de faire des sacrifices ; de vous donner vous-mêmes, en même 
temps que votre argent et votre temps, pour propager ces idées dans votre entourage, dans les 
groupes où vous êtes, afin d’éveiller vos associés. Je vous appelle à un effort d’ensemble pour 
inculquer de façon renouvelée ces idées d’unité. Je vous demande de reconnaître vos compagnons 
de travail dans tous les groupes et de fortifier leurs mains. Je vous demande de fermer vos lèvres à 
des mots de haine et de critique, et de parler en termes de relations de groupes. 

 Je vous prie de faire en sorte que chaque jour soit pour vous un jour nouveau, dans lequel 
vous trouviez une opportunité nouvelle. 

 Détournez votre attention de vos propres affaires, de vos petits maux, de vos petits 
chagrins, tourments et soupçons devant l’urgence d’une tâche qui doit être accomplie et répandez 
le culte de l’unité, de l’amour et de l’innocuité. 

 Je vous demande aussi de vous dissocier de tous les groupements qui cherchent à détruire 
et à attaquer, tout aussi sincère que soit leur motif. Rangez-vous du côté de ceux qui oeuvrent pour 
des fins constructives, qui ne combattent pas les autres groupements ou organisations et qui ont 
banni le préfixe « anti » de leur vocabulaire. 

 Tenez-vous aux côtés de ceux qui, silencieusement et fermement, sont arrivés à la 
conclusion que les anciennes manières d’agir doivent être abandonnées ; il faut essayer des 
méthodes nouvelles. 

 Donnez vos heures et même vos minutes de loisirs afin que d’autres soient libres pour 
servir le plan divin. Ceux qui oeuvrent du côté des Forces de Lumière sont reconnaissants pour le 
don de ceux qui donnent malgré ce que cela coûte à leur personnalité. Il y en a d’autres qui ne 
donnent que leur superflu et encore, lorsque cela ne demande pas de sacrifice.  

Que tout cela change, donnez jusqu’à la limite de vos possibilités, avec justice et 
compréhension, afin que l’âge de la Lumière arrive plus rapidement. 

Je ne vous demande pas à qui ou à quoi vous donnerez, ce qui importe c’est que vous 
donniez, peu si vous avez peu d’argent ou de temps à donner, beaucoup si vous en avez 
beaucoup. Travaillez, aimez et pensez, aidez ces groupes qui construisent et ne détruisent pas, qui 
élèvent et qui  n’abaissent pas. Ne vous laissez pas prendre à cet argument spécieux que la 
destruction est une chose nécessaire. Essayez de le comprendre car ce sont les constructeurs qui 
doivent se mettre à la tâche maintenant. 

 Je vous invite par-dessus tout à une vie plus profonde et ce que j’implore pour le bien de 
vos compagnons, c’est que vous affermissiez le contact avec votre propre âme afin de donner votre 
part pour rendre possible la révélation ; afin de donner par votre service pour amener la Lumière, 
cette Lumière qui vous mettra mieux à même d’indiquer le chemin et d’éclairer les chercheurs 
troublés de cette époque. Tout, maintenant, dépend des actions appropriées que prendront les 
femmes et les hommes de Bonne Volonté. 



 

 Je peux assurer à ceux qui n’ont rien à donner, parce qu’il leur manque même le 
nécessaire, qu’ils peuvent eux aussi beaucoup pour l’humanité. 

 Comment ? 

 Tout simplement en consacrant leurs heures de solitude à la pensée constructive 
silencieuse ou en faisant appel aux Forces d’AMOUR, de LUMIERE et de PAIX. 

 En terminant, puis-je demander à tous d’aller de l’avant. Ne permettez à rien du passé, 
inertie physique, dépression mentale, manque de contrôle émotionnel, de vous empêcher de 
prendre un nouveau départ et de faire avec intérêt ce progrès nécessaire pour un travail actif et 
utile.  

 C’est votre temps que l’Humanité demande désormais. C’est votre intense coopération 
intérieure qui construira le canal à travers lequel l’esprit de Paix peut opérer. 

 Je signe de mon nom, Maître Djwal Khul, dit Le Tibétain. 

 

Transmis par Alice Ann Bailey 
Compilation par l’Association Le Sentier 

 

 



 

 

MANTRAM D’UNIFICATION 

 

 

Les fils des hommes sont un, et je suis un avec eux 

Je cherche à aimer, non à haîr ; 

Je cherche à servir et non à exiger le service dû. 

Je cherche à guérir, non à blesser. 

 

Puisse la souffrance apporter sa juste récompense 

De Lumière et d’Amour ; 

Puisse l’âme dominer la forme extérieure 

Et la vie, et toute circonstance, 

Et révéler l’amour qui gît sous les événements du temps. 

 

Que la vision et l’intuition viennent. 

Puisse le futur se révéler. 

Puisse l’union intérieure triompher 

Et les divisions extérieures cesser. 

Puisse l’amour prévaloir 

Et tous les hommes s’aimer. 

 

 

 

 



 

L’ART DU RAPPORT DE GROUPE 

 

 SES ASPECTS : 

 La facilité de rapport par l’attraction affectueuse. 
 La fondation d’un travail constructif, unifié. 
 L’impersonnalité, qui n’est ni indifférence, ni fuite, ni orgueil, mais le détachement 

total du quotidien. 
 L’amour, ou attitude exempte de critique et qui préserve l’intégrité dans le contact réel. 

 

 CONDITIONS DU GROUPE : 

 L’équilibre, la stabilité, afin d’obtenir une interaction ininterrompue. 
 S’occuper de ses affaires et non de celles des autres membres. La vie privée doit 

absolument rester à l’écart ; c’est l’unique moyen pour conserver le mental libre. 
 La fusion, la capacité de travailler comme une unité ; chacun doit parvenir à une 

attitude correcte : seul, le travail à effectuer compte. Il faut éprouver un amour profond pour ses 
frères. 

 La compréhension du travail dans la sagesse, selon la tâche assignée. C’est la 
contribution à un ensemble qui existe dans le mental du Maître. 

Tous les groupes travaillent ainsi afin de parvenir à une fusion plus large, une relation 
intergroupes qui renforce les groupes individuels. 

 

 TRAVAIL SPECIAL ET PARTICULIER AU GROUPE. A exécuter avec un soin 
méticuleux, sans s’occuper des autres groupes. 

 Premier stade : alignement de la personnalité et contact avec l’âme. Fusion des 
rayons égoïques (de l’âme). Percevoir l’existence de l’amour. 

 Deuxième stade : établir un rapport conscient entre tous. Visualiser les divers 
membres du groupe dans l’affection. Voir un cercle fait de points de lumière ; imaginer que tous ces 
points de lumière fusionnent, se mêlent, pour former un soleil rayonnant, dont les rayons de lumière 
s’élancent dans les quatre directions de la Terre. 

 Troisième stade : considération attentive du dessein et de la technique de groupe, à 
pratiquer d’une façon dynamique, persévérante et continue. 

 Quatrième stade : se relier aux autres groupes de la même manière. Les concepts 
d’illusion et de séparativité, ainsi que la réalisation de la fusion, prennent ainsi des proportions 
correctes et justes dans le mental. 

En tant que groupe, énoncer cette Invocation : 

 « Que les Forces de Lumière apportent l’illumination à l’humanité. 

 « Que l’Esprit de Paix se répande de tous les côtés. 



 

« Puissent les hommes de bonne volonté se rencontrer partout dans un esprit de 
coopération. 

 « Que le Pouvoir soutienne les efforts des Grands Etres. » 

 

OM – OM – OM 

 

 TERMINER par la Prière de la personnalité à l’âme : 

« Puissent les mots de ma bouche et la méditation de mon cœur 

« être toujours agréables à ta vue, ô mon AME,  

« mon SEIGNEUR et mon REDEMPTEUR. » 

 

 



 

MEDITATION DE PLEINE LUNE 

 

 La méditation accomplie au moment de la Pleine Lune est l’une des formes les plus 
importantes de service. La pleine lune de chaque mois est une période d’intensification de l’énergie 
et d’élévation de l’activité spirituelle ; une période d’inspiration, de vision, de pénétration donnant 
une occasion accrue de service. 

 La méditation de la Pleine Lune est une technique pour effectuer un contact effectif avec la 
lumière et l’amour nécessaires dans le monde des affaires d’aujourd’hui. 

 Durant les fêtes de pleine lune, la Lune se trouve, par rapport à la Terre, sur le côté opposé 
au Soleil. Ceci permet une relation pleine, directe et sans obstacle entre la Terre et le Soleil, source 
de notre vie, de notre conscience et de notre énergie, ce qui symbolise la relation existant entre la 
personnalité humaine et l’âme. 

 Le temps de la Pleine Lune est la marée haute des énergies spirituelles, à la fois pour la 
planète et dans le monde de la pensée humaine. Ceux qui choisissent de servir de cette manière 
travaillent à la rédemption et au renouveau, transformant et illuminant l’atmosphère intérieure de la 
conscience humaine. 

 Il est nécessaire de s’aligner subjectivement avec le groupe planétaire des « méditants », à 
la fois pour mener à bien un travail scientifique de cette ampleur et pour protéger l’individu d’une 
éventuelle sur-stimulation. Le fait que les personnes de nombreuses nations participent à cette 
œuvre accroit l’efficacité de ce service, rendu par le biais de la méditation. 

 Le groupe est plus grand que l’ensemble de ses parties. 

Une gigantesque méditation de groupe se déroule, en différentes phases, sur notre planète. 
Toutes les Unités qui méditent et tous les groupes qui se livrent à une profonde réflexion sont reliés 
par un unique motif spirituel. Ils sont à la recherche d’une meilleure coopération et s’efforcent 
d’amener leur travail de méditation (consciemment et inconsciemment) à un état de calme universel 
permettant la transmission correcte de la formulation du désir spirituel et une réception unifiée de 
l’énergie spirituelle. 

 Les deux jours précédant la Pleine Lune, le jour de la Pleine Lune et les deux jours 
suivants (cinq jours), efforcez-vous au lever du soleil, à midi, à 17 heures, au coucher du soleil, 
ainsi qu’au moment exact de la Pleine Lune dans votre pays, de dire la GRANDE INVOCATION 
avec l’intention d’invoquer, de précipiter et d’ancrer les puissances en attente dans la manifestation 
extérieure. 

 Faites-le tout haut quand c’est possible et en formation de groupe, lorsque c’est réalisable. 
C’est le pouvoir concentré de votre pensée non émotionnelle qui  jettera un pont sur la brèche 
existant actuellement et reliera plus étroitement le monde de l’activité spirituelle et celui de la 
manifestation humaine. 

 

Bonne Volonté Mondiale, Genève 

Association Belge de la Bonne Volonté, Bruxelles 

 

 

 



 

 

 

LA GRANDE INVOCATION 

 

Du point de Lumière dans la Pensée de Dieu 

Que la Lumière afflue dans la pensée des hommes. 

Que la Lumière descende sur la Terre. 

 

Du point d’Amour dans le Cœur de Dieu 

Que l’Amour afflue dans le cœur des hommes. 

Puisse le Christ revenir sur Terre. 

 

Du centre où la Volonté de Dieu est connue 

Que le dessein guide le faible vouloir des hommes 

Le dessein que les Maîtres connaissent et servent. 

 

Du centre que nous appelons la race des hommes 

Que le Plan d’Amour et de Lumière s’épanouisse, 

Et puisse-t-il sceller la porte de la demeure du mal. 

 

Que Lumière, Amour et Puissance restaurent le Plan sur la Terre. 

 

 

 



 

LA BONNE VOLONTE MONDIALE 

LES TROIS FETES SPIRITUELLES 

 

 La Bonne Volonté Mondiale est une organisation libre, sans inscriptions, sans cartes 
d’adhérents. C’est un groupe mondial d’hommes et de femmes de bonne volonté, de toutes 
nations, toutes races, toutes croyances, tous partis politiques, toutes organisations religieuses et 
humanitaires, qui poursuivent l’établissement de justes relations humaines et cherchent à établir les 
principes, idées et énergies du Nouvel Age, dans la conscience de l’humanité. 

 Si la civilisation humaine doit continuer à se développer et si les êtres humains doivent 
continuer à habiter la Terre, les principes et les motifs qui servent de fondement aux attitudes et 
comportements humains, doivent nécessairement changer. 

 L’espoir, pour l’avenir, consiste en une action et une collaboration intelligente des 
hommes et des femmes de bonne volonté du monde entier. 

 Dans le but de coopérer à l’action de Bonne Volonté Mondiale, de petits groupes, appelés 
« Unités de Service », se forment. Ce sont des groupes indépendants de personnes de bonne 
volonté qui, selon leur habileté et leurs ressources, servent les objectifs de Bonne volonté 
Mondiale, dans leur ville ou leur région. Les possibilités d’action sont infinies et adaptables aux 
besoins locaux. C’est ainsi que nous en sommes venus à créer l’Association « Le Cercle Solaire », 
afin de promouvoir les réunions de Méditation de Pleine Lune et les réunions où nous débattons de 
sujets ésotériques et spirituels. 

 De récentes découvertes scientifiques confirment l’ancien dicton : « L’énergie suit la 
pensée ». L’ancienne pratique de méditation peut ainsi devenir une méthode pratique de service 
mondial. La bonne volonté peut être scientifiquement fortifiée et augmentée en concentrant sa 
pensée sur l’énergie de bonne volonté qui dort dans l’humanité, afin qu’elle parvienne à s’exprimer 
dans le monde.  

Cette méditation active est un moyen subjectif de service que les hommes et les femmes 
de bonne volonté peuvent employer pour compléter efficacement leur action. 

 Les douze fêtes, au moment de la Pleine Lune de chaque mois, sont de plus en plus 
utilisées comme moyen de service par la méditation. La méditation ouvre un canal dans la 
conscience, canal par lequel les énergies sont invoquées, reçues et consciemment dirigées. 
L’énergie qualifiée par la nature et l’influence de chaque période de la Pleine Lune, s’écoule vers 
nous, sur la vague de vie venue de notre Centre Solaire : le Soleil. Nous travaillons en de 
nombreux groupes de Méditation, sur toute la planète, lors des fêtes de Pleine Lune, parce que 
lorsque la Lune est « pleine », la voie de communication de l’énergie est grande ouverte, claire et 
sans obstruction.  

 Nous devons considérer que nous sommes en incarnation dans le monde manifesté, c'est-
à-dire dans la manifestation objective de Dieu immanent en toutes choses, en tout être, en toute 
molécule de substance. C’est l’Ame du Monde ou l’Anima Mundi. 

 Cette matière, ou substance, vibre à des taux différents, plus ou moins rapides, plus ou 
moins lourds, suivant le plan de matérialisation. En physique, nous connaissons déjà les éléments 
solides, liquides et gazeux. Il existe d’autres plans de substances plus subtiles, alliées à des 
niveaux de conscience plus ou moins spirituels (spirituel signifiant au-dessus). Ces différents états 
assemblés sont maintenus par différentes vibrations, sensibles à différentes énergies. 

 



 

 Le savoir est là. Seuls des voiles nous en séparent –ombres de notre conscience. Donc, il 
existe des règles, des cycles, des rythmes, chez l’individu : « microcosme », comme dans l’univers 
cosmique : « macrocosme ». Les Ecritures nous disent que l’Homme est fait à l’image de Dieu, et si 
nous considérons l’Univers ou la manifestation de Dieu immanent, nous trouvons la relation de 
l’image, par l’analogie au niveau des Centres gouvernés par les Rayons. Il n’y a rien en l’Homme 
qui n’existe dans les Etoiles. Un système solaire (l’entité Solaire) est constitué, entre autres, d’un 
corps éthérique avec des Centres : les Planètes, comme le corps éthérique de l’être humain, avec 
les Centres situés le long de la colonne vertébrale. 

Ainsi, nous réalisons qu’il n’est pas un être, une Planète, pas un Système Solaire, à travers 
lequel Dieu ne se manifeste à un certain degré. De là, l’interférence naturelle de tout ce qui existe 
dans tout l’Univers, dans tous les règnes et dans toute l’humanité. Tout est partie intégrée de la Vie 
Unique. Et c’est à ce titre, nous qui « pensons », nous qui « pouvons agir », que nous sommes 
responsables du Bien Commun sur notre Terre. 

 Toutes les qualités divines développées en nous, doivent être mises au service de 
l’Humanité d’une façon particulièrement dynamique au moment de la Pleine Lune, surtout lors des 
trois Pleines Lunes, ou Fêtes majeures : 

 Pleine Lune du Bélier – Pâques – Fête du Christ. 
 Pleine Lune du Taureau – Wesak – Fête du Bouddha. 
 Pleine Lune des Gémeaux – Fête de l’Humanité. 

 Nous vous invitons à vous joindre à nous, particulièrement lors de ces trois Grandes Fêtes 
Spirituelles, afin de nous aider à travailler pour le Bien Commun de l’Humanité de notre Planète. 

 C’est l’AMOUR en ACTION et en ACTIONS. 
 C’est la LUMIERE du CŒUR et du MENTAL, unies dans le SERVICE. 
 C’est le POUVOIR de la VOLONTE SPIRITUELLE en chacun de nous, vitalisant 

l’AMOUR et la LUMIERE du « DIEU » en devenir que nous sommes, par  l’AMOUR 
et la LUMIERE de la SOURCE UNIQUE, de DIEU IMMANENT et TRANSCENDANT, 
manifesté dans l’UNIVERS OBJECTIF. 

 

 

 

LES TRIANGLES : SERVICE DU MONDE AU MOYEN 

DE LA PUISSANCE DE LA PENSEE 

 

 Invitation aux hommes et aux femmes de bonne volonté : 

 Nous vivons dans l’une des grandes ères de crise de toute l’histoire de l’humanité. De tous 
côtés, nous constatons des problèmes de paix et de guerre, de pauvreté et d’abondance, de 
conflits raciaux, politiques et industriels. Les divisions religieuses et le conflit entre jeunes et vieux 
sont de même des phénomènes de premier plan. Et de plus, tout cela est encadré par le conflit 
fondamental entre les valeurs matérielles et les valeurs spirituelles, entre l’intérêt personnel et le 
service mondial. 

 Puis, il y a le fait universellement reconnu que l’homme se trouve sur le seuil d’un âge 
nouveau. La science a unifié le monde ; la connaissance et l’intelligence humaines sont plus vastes 
que jamais. De nombreux mouvements fondés sur la bonne volonté s’efforcent de créer un monde 
meilleur, et la connaissance de l’unité fondamentale de l’humanité est plus grande. 



 

 L’humanité pourra-t-elle résoudre ses problèmes avant qu’ils n’échappent à sa direction ? 
C’est là la question décisive qui se pose aujourd’hui. Les dés sont jetés pour l’avenir de l’être  
humain et, dans le monde, seuls les hommes de bonne volonté peuvent en assurer le succès. 
Comment ceux-ci peuvent-ils alors, en ces temps critiques, assembler leurs forces en un unique 
service mondial ? 

 Dans l’union et la concentration, l’invocation confère à l’homme la puissance d’influencer 
les événements mondiaux. La force de la pensée de masse des hommes de bonne volonté peut 
créer un canal de communication entre Dieu et l’homme par lequel les énergies spirituelles peuvent 
passer pour guérir et reconstruire le monde troublé. Cette puissance bien utilisée et bien dirigée 
peut devenir la force rédemptrice de l’humanité. 

Depuis un certain nombre d’années, les Triangles ont travaillé à mobiliser la puissance de 
pensée des hommes de bonne volonté. Trois personnes s’entendent pour s’unir mentalement 
chaque jour, afin d’invoquer, comme service pour l’humanité, la puissance de la lumière et de la 
bonne volonté. Elles forment un triangle, symbole universel de la divinité. 

 

 Ainsi le réseau de Triangles : 
 constitue un canal où circule la pensée constructive, 
 est un agent transformateur du climat spirituel de la planète, 
 est un intermédiaire pour la distribution d’énergies spirituelles élevant et transformant la 

vie et la conscience humaines. 

Des personnes de bonne volonté de toute religion et toute philosophie, de toute race et 
toute orientation politique, travaillant dans le réseau des Triangles, réalisent l’unité dans la prière et 
l’invocation et transcendent ainsi toutes les différences de croyances extérieures. 

Le monde a une destinée spirituelle. Un dessein, que l’on nomme le Plan de Dieu, demeure 
à l’arrière-plan de l’évolution. Il ne peut être accompli que par l’humanité. Chacun de nous a la 
responsabilité de le comprendre et de faire tout ce qui est en son pouvoir, dans sa vie quotidienne, 
pour en exprimer la signification. 

 

TRIANGLES 

 

 

LES TRIANGLES : MARQUER LA DIFFERENCE 

 

« Que la lumière soit » 

« Que l’amour soit » 

  

Le monde se doit d’être différent. L’humanité se doit d’être différente. 

Soyez de ceux qui participent à l’effort mondial pour marquer cette différence. 

 



 

 Imaginer un triangle de lumière d’un blanc éclatant, ancré dans le champ énergétique de la 
Terre. Il pulse, vibrant d’énergie vivante. Magnétique, il attire l’attention des forces spirituelles qui 
déversent vers lui des pensées de lumière et d’énergie aimante. Ce triangle s’imprègne entièrement 
d’une luminosité merveilleuse, éthérée mais intense, radieuse et vive, avec le monde pour toile de 
fond. 

 Vous pouvez devenir un point de ce triangle, l’amenant à exister, le vitalisant, l’offrant en 
réception/transmission à la lumière et l’amour spirituels, maillon au sein d’un réseau de triangles 
semblables de lumière et de bonne volonté qui se crée dans le monde entier pour marquer une 
différence. 

 Les triangles de lumière et de bonne volonté sont formés par trois personnes qui décident 
de consacrer quelques minutes par jour à se visualiser connectées par des fils de lumière et de 
bonne volonté. Chaque triangle s’éclaire lorsqu’il commence à s’éveiller, s’ouvrant à l’opportunité 
d’attirer davantage d’amour et de lumière dans le monde. Ainsi chaque personne visualise la 
provision de ces énergies qui se déversent par le réseau des triangles, se vitalisant les uns les 
autres en créant un entrelacs subtil de communication au travers duquel les pensées de lumière et 
la réponse d’un cœur sincère peuvent transformer l’atmosphère du mental des humains et de leurs 
relations. 

Certaines personnes nouent des relations avec les voisins d’en face, d’autres avec des 
personnes dans le monde. Peu importe si la distance est courte ou longue, il suffit d’établir le 
contact puis laisser pénétrer la lumière, et laisser pénétrer l’amour. 

 Celles et ceux qui participent à ce service quotidien de méditation et de prière utilisent la 
Grande Invocation – affirmant ainsi leur intention pour que la lumière, l’amour et la puissance 
spirituelle puissent s’exprimer sur Terre. 

 Le monde se doit d’être différent ; l’humanité se doit d’être différente. Soyez de ceux qui 
participent à l’effort mondial pour marquer cette différence. 1 

 

 

 

LES TRIANGLES : Comment faire le travail 

 

 Le travail des Triangles est simple. Il ne requiert que quelques minutes par jour et, avec la 
pratique, il peut se faire n’importe où et à n’importe quel moment. Les membres doivent trouver 
eux-mêmes leur méthode qui leur convient le mieux mais il y a quelques principes de base que tous 
peuvent suivre. Nous vous donnons le processus spécialement destiné à aider les nouveaux 
membres. 

 Endroit du travail : de préférence une pièce où vous pouvez être sûr d’être tranquille 
sans interruption pendant cinq minutes. Alors, assis, détendu mais droit, les yeux fermés, mettez 
vos pensées et vos sensations de tous les jours de côté et concentrez-vous sur la tâche de servir 
l’humanité par les Triangles. Avec de la pratique, cela peut se faire presque instantanément, plus 
ou moins, comme vous mettez la radio sur une certaine longueur d’onde et ainsi vous vous 
raccordez au réseau. 
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 Unissez-vous mentalement avec chaque membre de votre Triangle ou de vos 
Triangles, du plus haut point de conscience que vous puissiez atteindre, « voyant » chaque 
Triangle comme une unité « dans l’œil du mental ». L’évocation est une énorme force créatrice. 
Certains créent facilement une image mentale. D’autres y arrivent par l’imagination, en répétant 
mentalement le nom de chacun des autres membres ou en pensant simplement à chacun de leurs 
Triangles. D’autres personnes ont encore une autre façon de procéder. Suivant le principe que 
l’énergie suit la pensée, nous sommes sûrs que, lorsque nous pensons à notre Triangle, des liens 
sont créés et entretenus vivants par ce travail journalier. 

 Un réseau lumineux a été construit autour de la planète grâce au travail régulier des 
membres des Triangles. Evoquez l’image des Triangles dans lesquels vous travaillez comme étant 
une partie du réseau mondial des Triangles. 

 Visualisez la lumière et la bonne volonté se déversant dans chacun des trois points de 
votre Triangle, circulant autour de lui, d’un angle à l’autre et s’écoulant dans le réseau par le mental 
et le cœur des hommes en tous lieux. L’âme, ou principe christique, peut être trouvée au centre de 
chaque Triangle et beaucoup de personnes évoquent ce point central comme étant la source de 
lumière et de bonne volonté utilisée dans ce travail. 

Réalisez que si la lumière et la bonne volonté se déversent, elles augmentent l’éclat du réseau tout 
entier. Le rayonnement qui en résulte produit un inévitable effet constructif et guérisseur, élevant et 
transformant la conscience humaine et établissant de justes relations humaines. 

 Prononcez la Grande Invocation, silencieusement ou à haute voix, selon votre désir 
ou selon les circonstances. Au fur et à mesure que vous dites chaque strophe, évoquez le réseau 
comme un lien entre le monde des réalités spirituelles et l’humanité, et comme un canal par lequel 
la lumière, l’amour et le dessein divin s’écoulent dans le monde des hommes. 

 

Résumé du processus : 

 Unissez-vous mentalement avec les membres de votre Triangle. 

 Visualisez votre Triangle comme étant une partie du réseau mondial. 

 Visualisez la lumière et la bonne volonté s’écoulant autour de votre Triangle, à travers le réseau 
et dans la conscience humaine. 

 Dites la Grande Invocation, permettant l’écoulement continu de son énergie spirituelle. 

 

QUELQUES CONSIDERATIONS SUPPLEMENTAIRES 

 Il n’est pas nécessaire que les membres synchronisent les heures auxquelles ils font 
le travail des Triangles chaque jour car lorsqu’ils vivent dans différentes parties du monde, ce n’est 
pas possible. Quand les liens sont établis en substance mentale, les Triangles peuvent être 
« vitalisés » lorsqu’un membre fait le travail. La vraie synchronisation réside dans le dessein et 
l’intention de ceux qui font le travail et non pas dans une question de temps. 

 Certaines personnes participent à plusieurs Triangles et ceci est réjouissant. Il y a 
cependant une limite pratique quant au nombre des Triangles dans lesquels une personne peut 
travailler efficacement. La question se pose ainsi : combien de Triangles votre mental peut-il 
évoquer et retenir en même temps ? Nous suggérons donc que les Membres limitent le nombre des 
Triangles dans lesquels ils travaillent, ou qu’ils réservent suffisamment de temps pour ce service 
mondial afin de s’assurer que chaque Triangle est fermement établi et régulièrement vitalisé. 

 



 

 Si l’un des Membres de votre Triangle cesse le travail, que ce soit par manque 
d’intérêt, décès, ou pour toute autre raison, veuillez nous le faire savoir. Nous espérons que, dans 
ce cas, vous trouverez rapidement un nouveau Membre. 

 

TRIANGLES 

 

 

 

LA MEDITATION RECEPTIVE 

 La Méditation réceptive est une activité mentale, consciente et contrôlée, très importante, 
aussi bien pour la pénétration intérieure que pour les réalisations spirituelles. Elle est, également, 
un guide précieux dans la vie personnelle. 

 La réceptivité aux impressions est soit un résultat spontané de notre alignement intérieur, 
soit des rapports et contacts avec le SOI. 

 Elle requiert une grande clarté de pensée et l’habileté dans l’action. 

 Il y a trois stades d’activité intérieure : 
 conscience, 
 domination, 
 sage utilisation. 

La qualité mentale permet la discrimination correcte entre les divers types d’impressions 
reçues et de les interpréter de la manière la plus juste. 
Pour éliminer tout risque éventuel dans la méditation réceptive et pour la maintenir bien ferme dans 
la conscience au niveau mental, la méditation devrait être abordée après une préparation 
nécessaire, c'est-à-dire après avoir complété les phases : 

 de relaxation, 
 d’alignement,  
 de préparation mentale (concentration),  

différenciant le SOI du corps physique et de la vie émotive en élevant le centre de conscience 
jusqu’à l’attitude intérieure de l’observateur. De cette façon, on parvient à la condition de 
conscience positive et vigilante. 

 Il est opportun de considérer notre mental comme un œil intérieur tourné dans le sens 
horizontal dans la méditation réfléchie, et tourné vers le Haut, dans la méditation réceptive, afin de 
discerner ce qui se trouve sur un niveau supérieur de notre conscience. 

 Dans la méditation réceptive, nous cherchons à approcher quelques messages venant du 
Très-Haut, en nous tenant à un niveau supérieur de celui qui nous est habituel. 

 L’état qui lui succède est le silence, c'est-à-dire le fait de maintenir une stabilité intérieure 
positive dans laquelle on élimine, autant que possible, toute attitude spontanée du mental inférieur 
pendant une période déterminée. 

 Cette phase du silence est la condition nécessaire pour recevoir les influences supérieures. 

 Rejoindre et maintenir le silence n’est pas toujours facile, cela demande de la persistance 
et une ferme détermination. 

 En dehors de la condition nécessaire à la méditation, le silence a sa propre valeur 
spirituelle, car il conduit à une condition d’harmonie, de paix, de calme joyeux et produit une 
expansion de conscience. 



 

 Lorsque la condition est réalisée, nous pouvons rester dans un silence au moins relatif et 
être prêts pour la phase qui succède à la réception. 

 Le corps subtil qui nous permet de recevoir est l’Ame, aussi, notre attention doit être 
tournée vers elle. 

La réception peut consister en une impression spirituelle qui se révèle à notre conscience 
de diverses façons :  

- vision, 
- contact auditif, 
- stimulation à l’action, 
- etc. 

 

Du fait que le mental est symboliquement un œil intérieur, le symbolisme le plus fréquent 
est la vision : 

- vision intérieure, 
- illumination, 
- prise de conscience de la signification de certains événements, 
- solution d’un problème, 
- etc. 

 

Une forme supérieure de vision est l’intuition. 

Une seconde façon de recevoir des impressions est celle de l’audition intérieure. 
Quelquefois, un dialogue a lieu entre la personnalité et le Soi : le mental en méditation demande et 
reçoit des réponses intérieures rapides, claires qui semblent venir de la conscience. 

La troisième forme de réceptivité peut être appelée contact, soit un rapport, une liaison, un 
alignement avec le Soi. Quand ce contact devient en un certain sens permanent, il y a fusion de la 
Personnalité et de l’Ame. 

La quatrième forme est la stimulation à agir, soit sentir un vague besoin de faire une chose, 
d’entreprendre une activité, d’accomplir un service. 

Un autre aspect est la réception des impressions sous retard, qui se réfèrent à la méditation 
des jours précédents. Cela peut advenir, aussi bien pendant la méditation que dans un moment de 
silence ; cela peut advenir d’une autre manière, tout comme celle de prendre un livre au hasard et 
de l’ouvrir justement à la page où se trouve la réponse attendue. 

Après la médiation nous devrions garder une attitude intérieure de vigilance, d’attention, 
que nous pouvons appeler attitude méditative, dans laquelle les idées peuvent affleurer. 

Notre attention est attirée sur deux dangers afin de pouvoir les contrebalancer : la passivité 
et la négativité d’un côté, et l’excès de stimulation, d’un autre. 

 Dans la passivité, quelques éléments provenant de l’inconscient peuvent s’introduire dans le 
champ de la conscience, ou bien la conscience peut être envahie par des influences qui ont 
leur origine en dehors de l’inconscient individuel, dans l’inconscient collectif. 

La principale sauvegarde est une constante surveillance positive. 

 Pour ce qui est d’une stimulation excessive, due à des influences spirituelles très élevées 
auxquelles notre appareil ne peut pas répondre, il est conseillé de suspendre la méditation. La 
méditation faite avec une constante surveillance et une sage interprétation des résultats, peut 
protéger efficacement des influences et suggestions provenant du monde extérieur, ainsi que 
du monde intérieur. La conscience centrée sur le niveau mental exerce un contrôle intelligent 
sur le monde des émotions et sur les phénomènes psychiques. Elle peut, en même temps, 
recevoir Lumière, Inspiration et Pouvoir du Très-Haut. 

Giuseppe Filipponio 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

     3ème Partie      
 



 

LA FORMATION ESOTERIQUE 

 

  La formation ésotérique a pour but d’enseigner à l’aspirant-disciple comment 
absorber l’énergie au Tout, de le conduire dans le monde de Vérité en établissant une habitude 
constante de vitalité spirituelle le reliant au tourbillon d’énergies spéciales à l’Ashram, de la 
périphérie vers le Centre. 

 Les énergies étant neutres en elles-mêmes, c’est le motif, ainsi que l’objectif de la pensée, 
qui en font des forces positives ou négatives. Et, c’est dans le domaine subtil du contrôle de la 
pensée et de l’orientation du but à atteindre, que réside la formation de l’ésotériste. 

 Les trois mondes de l’évolution : vital, astral et mental, dépendant du monde des énergies 
diverses et complexes, se meuvent et agissent sous la loi magnétique de Cause à Effet. Ceci 
explique la vie chaotique et difficile vécue par l’individu, les groupes et l’humanité entière, sur cette 
planète non sacrée, vaste chaudron d’inter-réactions de forces, animé par l’apprenti sorcier 
« Humanité » qui pense et agit inconsidérément au gré de ses désirs inférieurs personnels. 

 L’ignorance et l’aveuglement de la triple nature inférieure de l’homme, le maintiennent 
prisonnier de ce réseau horizontal. 

 Le premier travail de l’aspirant en ésotérisme est donc de comprendre : 

 La nature des énergies : 

 énergies provenant des plans de conscience atteints et de la qualité des corps 
astral et mental, qualités concentrées dans le corps éthérique et, ainsi, se 
répercutant, au niveau des effets, dans le corps physique ; 

 énergie physique inconsciente réagissant automatiquement à ces différentes 
énergies intérieures. 

 Le fait que ces énergies sont sous-jacentes au monde phénoménal. 

L’aspirant doit considérer les conditions de son milieu ou de son environnement, non 
comme des événements ou des situations agréables ou désagréables, extérieures à lui, mais 
comme des énergies agissantes. Il doit affiner sa perception pour trouver sa voie dans le monde 
des énergies qui se trouvent derrière les phénomènes extérieurs, les événements étant la 
conséquence de la « manipulation » du motif du niveau de conscience. 

 Apprendre à utiliser les énergies. 

C’est là le but de la formation ésotérique de l’aspirant qui ne peut, en somme, penser à 
faire un travail vraiment constructif que lorsqu’il a atteint un certain point d’évolution : l’intégration de 
la personnalité en l’âme. Il doit donc apprendre à se sensibiliser à l’inspiration de l’âme, à la 
réception des énergies de l’âme et, par là-même, du mental abstrait ou supérieur. 

Cette formation conduit à relier les êtres humains à l’intérieur du cercle infranchissable de 
l’humanité, par groupes (le groupe éveillé en rapport avec la Hiérarchie). Elle guide, enseigne et 
stimule le disciple à construire dans la conscience de son cerveau, une « reconnaissance stable de 
relation et d’attitude ». 

La formation ésotérique, révélant la connaissance, dirige l’aspirant à vivre objectivement la 
vie spirituelle dans sa vie quotidienne et non, uniquement, à faire croître une vie intérieure plus 
subjective.  
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C’est là, la différence primordiale de l’entraînement de l’ésotériste et du chemin du mystique ; ce 
dernier vit, souvent avec une belle foi en un Dieu transcendant, un activisme évanescent qui ne 
comble que son aspiration individuelle.  

L’ésotériste devient efficace par l’information de l’usage correct de la connaissance 
apportant l’expérience et l’accomplissement du but. 

Par la médiation et le travail de groupe, la même orientation de pensée permet d’accéder à 
des plans de vibrations élevées et d’utiliser des énergies d’autant plus puissantes dans le but de 
l’âme, rendant ainsi le groupe meilleur serviteur du Plan et de la Hiérarchie pour l’Humanité 
présente. 

Mais, quoique le premier objectif de l’ésotériste soit de découvrir la nature de ses propres 
énergies, les orientant vers une vie qualifiée, le champ de conscience s’élargissant avec la 
connaissance, le disciple, puis l’Initié, travaillent sur un plan plus vaste et plus profond, celui de la 
rédemption de la substance. 

Puis, toujours plus maîtres de leur science, les Rédempteurs appliquent cette dernière à 
l’aspect Vie, au-delà du plan physique cosmique. 

 C’est le but à atteindre promis à tout aspirant conscient du travail qu’il doit accomplir, à 
maintenir fermement son orientation de recherche de formation ésotérique. 

 Lorsqu’il atteint la conscience ashramique fusionnée avec une vie personnelle transformée 
–fusion due à un certain entraînement- le disciple a instauré un processus de plus grande fusion 
vers le Centre. 

 Vers le Centre de l’Absorption. 

 

 

 Le développement psychique. 

Comme toute énergie, l’énergie psychique est neutre. Elle se transforme en force inférieure 
ou supérieure suivant le but dans lequel l’homme l’utilise. 

Il y a donc le psychisme inférieur et le psychisme supérieur. 

 Le psychisme inférieur qui opère au moyen du centre solaire par le jeu des forces 
physico-éthérico-astrales, a des pouvoirs de clairvoyance et de clairaudiance dus à un « éveil 
prématuré », conduisant à la révélation de niveaux inférieurs du plan astral. Révélations que 
l’individu est incapable d’interpréter correctement, le principe mental étant trop faible du fait du 
développement inexistant des centres supérieurs et des zones subtiles du cerveau. 

Ceci correspond au  niveau de conscience de la race atlantéenne, dont le comportement 
psychique révéla le plan astral et ses forces. Mais cette race est toujours représentée de nos jours 
par les personnes très astrales et les personnes dites « médium ». Ces dernières vivent sur deux 
plans, physique et astral, et ne peuvent maîtriser leurs pouvoirs, ce qui, finalement, complique 
énormément leur vie pouvant aller, même, jusqu’à leur occasionner des troubles mentaux, 
quelquefois très sérieux. 

« A jouer ainsi avec le feu »,  certaines d’entre elles, peuvent, également, être le jouet 
d’entités dominantes et obsédantes, leurs véhicules d’expression devenant prisonniers de ces 
forces. Les médium d’ordre inférieur présentent souvent un « complexe de supériorité » dû à leurs 
facultés qu’ils interprètent, erronément, comme un degré d’avancement spirituel ! 

 



 

Il est, également, grave que les dits médium utilisent ce qu’ils croient leurs dons à des fins 
mercantiles, attirant à eux les personnes dans la détresse et souvent très impressionnables. Ils 
contribuent, ainsi, à maintenir le mirage et l’illusion des êtres manipulés, à travers eux, par des 
forces astrales destructrices. Ils pratiquent la télépathie inférieure de plexus solaire à plexus solaire 
du consultant au consulté. 

Par ailleurs, je connais un groupe de « spiritualistes » faisant un service bénévole, mystique 
et dévoué, mais pouvant tomber, malgré cela et peut-être pour cela, dans le fanatisme et le 
contentement de soi. 

Cependant, tous sont sur le chemin d’une réorientation qui, un jour, sera définitive lorsqu’ils 
auront surmonté le mirage et l’illusion spirituelle. Par la marche de l’évolution, lorsque l’Homme 
grandit en intelligence, il perçoit le danger du contact astral et, par un effort de volonté, il peut 
modifier son orientation et rechercher : 

 La fermeture de différents centres (en particulier du centre du plexus solaire).  

Ce centre est rompu dans le cas de médium tombant en transe et il est relâché dans celui du 
médium restant conscient, mais ayant accès au plan astral, dans leur ignorance.  

 L’ouverture des centres supérieurs. Ici, c’est l’ouverture du réseau du cerveau qui permet 
l’entrée de la lumière, apportant inspiration, intuition, illumination.  

 Le transfert de force d’un centre à l’autre.  

 L’intuition spirituelle peut être éveillée par la recherche d’un développement 
constant et régulier. Si, parallèlement, les trois corps d’expression, physique, astral et mental sont 
alignés dans la pureté, le calme et la maîtrise, l’initié peut utiliser ses facultés psychiques au service 
de l’Humanité. 

La Volonté de Bien dans le service intelligent lui permettra de faire bon usage des idées qu’il peut 
capter et des formes-pensées qu’il est capable de créer. Il tend à relier en lui, l’Amour parfait et 
l’Intelligence parfaite, afin de les exprimer à l’Humanité par le Service sous une forme ou une autre, 
mais toujours dans le but d’apporter plus de lumière, soit par l’enseignement, la recherche ou 
l’organisation. 

 C’est le but et la recherche des fondateurs de religion et, nous pouvons illustrer là, 
un éventail complet de toute la gamme des psychiques, depuis « l’illuminé » dans le sens péjoratif, 
c'est-à-dire le psychique inférieur sujet à des visions astrales, se croyant propulsé au sommet de la 
Hiérarchie et dirigeant une secte fanatique et aberrante, jusqu’au Maître qui, en Sauveur du Monde, 
dans l’humilité, mais par son magnétisme puissant et irradiant, apporte la révélation et 
l’enseignement adéquats à la civilisation en cours.  

 C’est le but et le service, parfois inconscient, de tous ceux qui oeuvrent dans la 
recherche scientifique, captant les idées et mettant au jour, peu à peu, sur le plan exotérique, les 
secrets de la connaissance ésotérique. 

 C’est le but et le service des politiciens, économistes, chefs d’états, de partis, de 
syndicats et autres personnalités connues ou obscures qui essaient d’instaurer une ère plus juste, 
plus humaine, plus fraternelle, plus ouverte aux vraies valeurs constructives des temps nouveaux, 
par les contacts avec des formes-pensées correctement interprétées, suivant le degré d’évolution. 
Ils agissent quelquefois au-delà de leur personnalité, mais souvent pour leur propre gloire ! 

 Nous avons un bel exemple de service de groupe à l’Humanité, reposant sur 
l’inspiration à tendance supérieure, dans les possibilités de travail offertes aux membres de l’O.N.U. 

En résumé, si toutefois il est possible de résumer en une pensée synthétique ce vaste 
problème du psychisme, hérité de l’animal et du précédent Système Solaire, les facultés 
psychiques doivent s’épanouir en connaissance parfaite chez l’Initié en passant par tous les stades 
de l’évolution. Car, contrairement aux stades de concentration, médiation et contemplation qui 



 

nécessitent un travail de perfectionnement conscient et assidu, il n’est pas souhaitable de 
développer ces facultés. Leur développement est parallèle à celui des Centres et doit s’effectuer 
harmonieusement, sans hyperstimulation de l’un ou de l’autre, par l’alignement des véhicules de la 
personnalité dans le corps égoïque. 

Alors, le canal faisant communiquer l’âme et le cerveau, par le mental, est ouvert et peut 
recevoir les communications du Maître. C’est la télépathie supérieure. 

Seule, la Qualité d’intention, le motif, distingue le Sauveur du tyran et, seul, le sacrifice de 
soi conduit le psychique inférieur égocentré à l’état de psychique supérieur qui diffuse le trésor de 
cette énergie bien orientée, par le rayonnement de son aura. 

C’est la formation ésotérique qui permet le développement du psychisme supérieur. 

 

 

 

LE  CHEMINEMENT SPIRITUEL 

  

 C’est à la fois une continuité de tout ce qui a précédé, et une « plongée » dans un nouvel 
univers où toutes limites se sont estompées, où l’Etre, enfin libre, se fond en tout, dans une spirale 
d’Amour, de Vérité, de Compréhension, et même, au-delà de la spirale, dans un océan d’Infinité. 

 Tout d’abord, l’être conscient se sent propulsé dans quelque chose de si vaste qu’il est 
aveuglé par trop de Lumière, qu’il titube, ivre et à demi perdu, dans ces vibrations nouvelles qu’il 
aborde comme un nouveau-né s’ouvrant à la vie. Et là, il s’agit bien de Vie ; c’est la naissance, la 
renaissance par la reconnaissance de ce qui le conduit à l’Etre réel : le Sentier. 

 Il commence à devenir le Sentier et il le sait. C’est là, toute la différence. « Il sait ». Il perçoit 
la Vie en toute chose ; le Dieu Immanent et le Dieu Transcendant sont pour lui l’Unité ; car il ne les 
appréhende plus par des concepts mentaux mais, au-delà du service mental concret, dans une 
dimension en dehors de la notion de temps et même de l’Entité Espace. 

 Tout simplement, assis dans sa chambre, il entre dans la ronde cosmique de la grande 
spirale des Cycles de l’énergie différenciée, puis, vers la Source où se fond la diversité. Ceci, 
suivant la mesure de son expansion de conscience et de sa sensibilité aux différents plans subtils 
et selon son esprit de synthèse. 

 Cet état d’Etre n’est nullement programmé par le mental inférieur. La communication 
directe semble établie, mais il ne s’agit pas, uniquement, de relation verticale. Le vocabulaire, du 
moins celui qui nous est connu, ne comporte pas de termes assez précis pour traduire cette relation 
de dimension non usitée dans notre monde physique. Cette relation est, à la fois, horizontale et 
verticale, de surface, cubique, pyramidale, mais aussi diffusée, élargie, propulsée, à partir du 
Centre et de la périphérie vers le Centre. 

Cette dimension apparaît plutôt « sphérique », mais s’ouvrant en changeant de nature, 
dans des sphères de plus en plus illimitées, ou concentrées, dans des densités graduelles, selon 
que l’approche en est faite à partir de la compréhension objective de la prise de conscience de 
l’individu, cheminant dans le monde en quête de réalisation, ou de l’impression subjective de l’être 
réalisé retournant à la Source. 

 Le Yoga de Synthèse, ou Yoga du Feu, nous met en rapport direct avec les Lois Occultes 
qui peuvent être connues par l’expérience. Là, se brûlent toutes les scories de ce long passé 
parcouru en aveugle, et s’ouvre le monde magique des énergies ainsi que la façon consciente de 



 

les utiliser par la Personnalité, à travers la Lumière de l’Ame pour commencer (jusqu’à la IVe 

Initiation). 

 Le corps émotionnel calme, le mental clair, reçoivent directement les énergies de la Triade : 
énergies de Puissance de destruction – reconstruction – énergie d’Amour-Sagesse – énergie 
d’Action Intelligente. L’Action juste, au moment juste, dans la pleine conscience de l’instant. L’Etre, 
celui que l’on est, n’a de réalité « qu’ici et maintenant », dans un moment et un lieu donnés. Ceci, 
bien compris, crée le service permanent. 

 C’est ainsi que l’Antahkarana est plus que le pont en arc-en-ciel, celui que nous pouvons 
voir –en vision intérieure. Il est niveaux de conscience se traduisant dans la matière éthérique, à la 
vue de notre Centre Ajna, par les sept couleurs fondamentales en bordure de la partie supérieure 
de notre sphère individuelle : la phase subjective. 

 Alors, rien n’est plus semblable au passé et à ce qui y était connu. C’est un nouveau palier, 
sans garde-fou, suspendu dans le vide… car tout est à construire. Mais, paradoxalement, ce vide 
est d’une plénitude dense d’énergies, de rayons, de vie, d’interrelations horizontales, dans un 
réseau de substance lumineuse nous reliant à des amis de haute qualité spirituelle, connus et 
inconnus, proches et lointains. Encore plus puissante, bien que plus subtile, peut être perçue la 
relation verticale à l’Ashram, à travers la lentille de notre approche intérieure. 

 

 

LA PERCEPTION INTUITIVE 

  Le Père Joseph Maréchal nous parle de la perception intuitive :  

 L’Intuition définie d’une manière tout à fait générale, est l’assimilation directe d’une faculté 
de connaissance à son objet. Toute connaissance est en quelque sorte, une assimilation ; l’intuition 
est une « information » immédiate, sans intermédiaire objectivement interposé ; c’est le seul acte 
par lequel la faculté de connaître se modèle, non sur une ressemblance abstraite de l’objet, mais 
sur l’objet lui-même : c’est la coïncidence stricte, la ligne commune de contact, entre le sujet 
connaissant et l’objet. 

 Le Docteur Dibblee, nous donne plusieurs définitions intéressantes de l’Intuition. 

 « L’Intuition est à la pensée ce qu’est la sensation au sentiment ; elle lui offre des 
matériaux. » 

 « L’intuition est l’appréhension directe par l’intellect, de la réalité telle qu’elle est, et 
non pas sous la forme d’une perception ou d’une conception qui toutes, sont des appréhensions 
intellectuelles. » 

 « L’intuition s’intéresse à des résultats purement intangibles ; elle néglige le temps, 
elle est aussi indépendante du sentiment. »  

Il définit le mystique pratique ou connaisseur : 

 « L’inspiration intuitive et l’énergie instinctive sont finalement apprivoisées, unifiées 
dans le soi complet, qui, en dernier ressort, forme une seule personnalité. » 

La situation est donc la suivante : l’intellect reçoit de l’âme l’illumination sous forme d’idées 
qui sont précipitées en lui, ou d’enseignements directs par l’intuition qui est toujours infaillible. Ce 
processus, à son tour, est répété par l’intellect actif qui passe au cerveau les intuitions et les 
connaissances que l’âme lui a transmises. Quand ceci se poursuit automatiquement et de manière 
adéquate, nous avons là, l’homme illuminé, le sage. 



 

Le temps est proche où l’illumination sera considérée comme un processus naturel, où la 
lumière dans la tête sera reconnue comme le signe d’un stade défini de coordination et de relation 
entre l’âme, l’homme spirituel et l’homme du plan physique. 

Alors l’humanité aura atteint le point où l’instinct, l’intellect et l’intuition pourront être 
employés à volonté par l’homme entraîné, pleinement éduqué. La « lumière de l’âme » pourra être 
projetée sur tout problème. 

Ainsi l’omniscience de l’âme sera manifestée sur la Terre. 

 

D’après « De l’Intellect à l’Intuition » - A.A. Bailey 

 

 

 

VERS LE TEMPLE 

 Chaque homme est sujet à la Loi d’Evolution qui se développe très lentement à travers 
beaucoup de renaissances. Toutefois, le but final peut être atteint avec une certaine rapidité par 
ceux qui se rendent capables de s’élever spirituellement et de parcourir le sentier de l’épreuve, 
celui de l’Initiation et de la Sainteté, ensuite. Peu à peu, le sentier est gravi, la route à sept spirales 
autour de la montagne, dont le sommet est le Temple de la Sagesse qui représente la fin du 
pèlerinage. 

 Les qualités nécessaires sont indiquées par quelques Maîtres de Sagesse. Dans le petit 
livre « Aux Pieds des Maîtres » sont reportées les paroles et la pensée du Maître Koot Hoomi, 
s’adressant à son élève Krishnamurti, lorsqu’il le préparait à l’initiation. 

 L’Enseignement concerne quatre qualités :  
- le discernement, 
- l’absence de désirs, 
- la bonne conduite, 
- et l’amour. 

La réalisation de ces préceptes ouvre la voie du Sentier. 

Nous trouvons ces qualités condensées dans quelques aphorismes que le Maître Vénitien 
traduisait du sanskrit en grec pour ses disciples, à Alexandrie. L’un de ceux-ci (333 av J.C.) a été 
une incarnation passée du Maître Hilarion, qui aurait été aussi Paul de Tarse, ajoute quelques 
explications : cette œuvre entière a été donnée sous le titre de « La Lumière sur le Sentier ». 

L’essence de cet enseignement nous montre que lorsque la nature inférieure a été vaincue, 
nous sommes joyeusement prêts à donner ; cette capacité de donner doit être recherchée en 
profondeur par chaque aspirant sur le Sentier. 

 INTRODUCTION EN 4 POINTS : 

 Avant que les yeux puissent voir, ils doivent être incapables de larmes. 

 Avant que l’oreille puisse entendre, elle doit avoir perdu sa sensibilité. 

 Avant que la voix puisse parler en présence des Maîtres, elle doit avoir perdu 
le pouvoir de blesser. 



 

 Avant que l’Ame puisse rester dans la présence des Maîtres, les pieds doivent 
être lavés dans le sang du cœur. 

 

 COMMENTAIRES : 

Les yeux sont les fenêtres de l’Ame et ne doivent pas être obscurcis par la brume de 
l’émotivité ; c’est seulement alors, que l’Ame peut voir la Réalité. Pour ne pas verser de larmes 
causées par l’orgueil blessé, la critique malveillante, les désillusions, l’homme doit s’éloigner des 
sensations et de l’émotivité, pour entrer dans la connaissance, où règne la fermeté, le calme et la 
paix. 

L’homme sait qu’il doit réciter sa part dans la comédie du monde. Il doit savoir que derrière 
chaque événement se cache un but. Celui qui est sur le Sentier doit acquérir la domination de sa 
nature émotionnelle et, pour cela, il doit s’élever au-dessus des contingences personnelles, en 
s’efforçant de réaliser sa propre individualité. 

Celui qui travaille pour donner une pleine expression à ses facultés créatrices est un être 
réel, car l’influx créateur lui vient de la vie même qui coule en lui. 

Notre vie physique sert seulement aux buts du Soi immortel. Pour celui qui se rend compte 
de la survivance de l’individualité et de la continuité de la vie, la mort perd sa signification terrestre 
et la connaissance de la Vie absolue se substitue au désir de la vie terrestre. 

« Respecte la vie comme ceux qui la désirent ». Cela veut dire qu’il ne faut pas négliger le 
corps physique parce qu’il est le temple de l’Esprit, c’est pourquoi tous les moyens doivent être 
employés pour prolonger la vie, qui est un don glorieux dont nous devons tirer grande joie. 

Sache extraire une félicité saine et normale de chaque heure de ta vie en maintenant la 
maîtrise sur la personnalité et en jouissant des joies saines. 

Extirpant de soi la racine du mal, le cœur saignera mais c’est une épreuve qui, maintenant 
ou plus tard, doit être supportée. Il ne faut pas vivre dans le présent ou le futur, mais dans l’éternel, 
l’éternité, où il n’y a pas de place pour l’orgueil, pour l’égoïsme, pour l’ambition. 

Chacun de nous fait partie de l’humanité qui avance sur la voie du développement spirituel 
et l’unique bon sentiment est celui de l’Amour, de la Fraternité. 

Il ne faut pas rechercher la voie dans une seule direction parce que pour chaque 
tempérament il y a une voie qui apparaît plus adéquate et doit être recherchée au moyen de l’étude 
des lois de l’être, des lois de la nature, des lois du surnaturel. Se retirer en soi et avancer 
courageusement au dehors semble deux concepts en antithèse, mais au contraire, il faut les 
interpréter ainsi :  

Se retirer à l’intérieur où nous pouvons écouter la voix de l’Ame, soit le Silence dans lequel 
l’esprit se développe et communique à la conscience des fragments de vérité, assoupis dans les 
replis les plus secrets de l’Ame. En même temps, nous devons regarder le monde du dehors pour 
apprendre la leçon et voir la trame de la vie dans ses divers aspects. La voie n’est pas seulement 
dans la dévotion, la contemplation religieuse ou le progrès de la connaissance. Tous les moyens 
peuvent faire avancer. Les vertus de l’homme sont des degrés nécessaires où nous ne pouvons 
qu’avancer. L’entière nature de l’homme doit être sagement utilisée pour entrer sur la voie. 

Lorsque nous avons trouvé le principe de la vie, l’Etoile de l’Ame montre sa lumière et par 
cette lumière nous nous apercevons de l’obscurité en laquelle elle brille. 

« Considère intensément la vie qui t’entoure.  



 

«  Apprends à regarder intelligemment dans les cœurs des hommes, afin que tu puisses 
connaître le monde où tu vis et dont tu es une partie. La vie qui t’entoure est changeante et mobile 
car elle est formée des cœurs des hommes. 

« Apprends à connaître leur constitution et leur signification et tu seras peu à peu capable 
de lire la plus grande parole de vie. 

« Demande à la terre, à l’air, à l’eau, les secrets qu’ils renferment. 

« Demande à ton être profond, à l’Unique, le secret final qu’il garde pour toi à travers les 
âges. » 

L’enseignement donné par le Maître HILARION sous forme de préceptes dans « La 
Lumière sur le Sentier » est terminé. Celui qui sait le réaliser ne vit pas dans le monde mais avec 
le monde, son horizon s’est étendu à l’immensité de tout l’univers. Il connaît la Paix au-delà de 
toute compréhension, il connaît la joie que la douleur terrestre ne peut ravir. 

 

Guiseppe Filipponio 

 

 

 

LE MOT SACRE 

  

 De nos jours, l’utilisation du son OM connaît un renouveau, particulièrement dans les 
méditations de groupe. Nous pouvons constater que le mot « Amen » n’est qu’une altération de ce 
son utilisé principalement comme affirmation matérialiste, ou, au mieux, comme simple formalisme 
religieux dissocié de sa signification spirituelle. 

 Le AUM qui a résonné à travers les âges dans la famille humaine, s’éteindra lorsque le 
processus d’involution de la manifestation divine aura pris fin. Il a attiré l’aspect âme-esprit sur le 
plan physique, pour y acquérir la maîtrise par la voie de l’expérience. On l’a comparé à un vent fort 
qui maintient un homme contre un mur, rendant ses efforts difficiles. Sa vibration vivifie la forme 
matérielle et augmente l’emprise de la matière sur l’âme. Il a construit la prison des cinq sens dans 
laquelle l’homme a vécu jusqu’ici, mais d’où la connaissance peut nous permettre d’échapper. Le 
AUM est le chant de l’enchantement, qui produit la maya, la séduction et l’illusion, un mot des jours 
de notre enfance. Nous pourrions rappeler ici que l’enfance est nécessaire pour arriver à la maturité 
et que l’humanité a atteint actuellement sa majorité. 

 Le corps du système solaire est maintenant construit en substance sur le troisième plan 
éthérique et rien ne peut arrêter le processus d’évolution de notre système solaire. On dit alors que 
le Logos Solaire est coordonné. Le corps solaire est donc complet, bien que pas encore parfait, 
mais « la conscience vibre dans chaque atome du système ». Les constructeurs inférieurs (les 
dévas) sont littéralement « un océan de feu » sur lequel le grand souffle, ou AUM, prend effet. 

Il y a aussi un Mot de sept syllabes qui comporte une lettre pour chacun des sept Hommes 
Célestes. Sanat Kumara a été appelé « Le physicien Divin qui expérimente ». L’humanité est une 
expérience divine qui s’avère maintenant réussie. La manifestation de notre Logos Solaire produit 
un total de vingt et un sons et l’usage correct du son est un des buts majeurs de l’humanité. Nous 
nous sommes temporairement étouffés sous le bruit et les sons discordants. Le jazz est une 
intensification de l’usage destructif du son. 



 

Certains mots ou sons mantriques, prononcés par une grande Vie, peuvent pousser la vie 
de l’humanité à l’accomplissement de desseins constructifs. Ils sont prononcés à des degrés variés, 
par un Logos solaire, un Homme Céleste, une Monade ou un Ego. 

 Les mots sacrés sont nombreux. Nous nous occupons ici de deux d’entre eux, le AUM et le 
OM. 

 Le OM n’est pas une expression du AUM, les effets produits sont différents. Au 
stade actuel de son évolution, le OM est nécessaire à l’humanité. Prononcé correctement, il libère 
l’âme du mirage. C’est un son qui libère de l’aspect matière de la manifestation divine, ce qui est le 
but immédiat de l’humanité. 

 Le AUM ancre l’aspect âme-esprit sur le plan physique. Il vivifie la forme et 
intensifie l’emprise de la matière sur l’âme. La prononciation du AUM façonne la substance et crée 
les formes. C’est aussi comme le son d’un feu furieux dévorant les obstacles et les formes usées 
sur les trois niveaux de la personnalité. Nous avons toujours besoin de construire des formes pour 
nous exprimer. Et le serviteur du monde peut utiliser le AUM pour brûler tous les obstacles. 

 Le AUM est identique dans toutes les langues. C’est le son produit par la première 
expiration créatrice de notre Logos Solaire. Puis vint le OM. C’est le Son le plus créateur qui soit. 

 Le OM est un son de retrait contrôlé lors du processus de contrôle conscient de la 
forme, effectué par l’homme engagé dans la voie de retour vers Dieu, la bannière de la victoire 
entre les mains. 

D.K. nous suggère de réfléchir à la distinction entre le souffle et le son. Le souffle est en 
relation avec le temps et le son avec l’espace. Dans ce système solaire, tous deux sont finalement 
transcendés. 

Le disciple a appris la valeur de la tension et ne cherche plus à échapper à ce type de 
tension spirituelle qui est une expression de l’âme humaine. Le OM renforce cette tension. Les 
tensions de la personnalité constituent un problème différent et c’est davantage en les transcendant 
par l’utilisation de la tension de l’âme qu’en les réprimant, qu’elles seront surmontées. Arrivé à un 
point de tension spirituelle, le genre humain pourra achever sa libération des trois mondes, et 
demeurera finalement une âme vraiment libre. 

Le moyen le plus puissant de prononcer le mot sacré est de le faire d’une façon inaudible 
dans la tête. Prononcé d’une façon audible en méditation de groupe, il devrait être calme, doux et 
musical. Cette note émerge automatiquement dans un groupe bien entraîné à la méditation de 
groupe, où la conscience personnelle séparée a fusionné dans le dessein du groupe choisi pour 
l’occasion. La pensée mise en évidence est que le groupe prononce le mot. L’individu agit 
consciemment en tant que partie du groupe. 

Le son du OM dans la tête est subtil et difficile à décrire. On l’a appelé le son silencieux du 
OM. Ce n’est pas le son de la personnalité consacrée mais le son de l’âme. Dans les méditations 
de début et, uniquement comme débutant, l’aspirant prononce le OM à haute voix, reconnaissant 
que ce n’est pas là l’utilisation vraiment parfaite du OM. Le OM prononcé dans cette intention 
devient le perturbateur des atomes des corps mental, émotionnel et physique, secouant la 
substance indésirable et construisant selon la loi d’attraction du IIe Rayon, un matériel neuf et plus 
adéquat. C’est ce qui a lieu actuellement et c’est un atout spirituel. Mais le parler juste est 
également un avantage spirituel et est nécessaire dans le service.  

 Pour avoir plus d’efficacité, la personne prononçant silencieusement le OM dans sa tête 
devrait maintenir fermement dans sa conscience la signification du mot. Savoir ce qu’on fait et le 
pourquoi, rend toujours l’action plus puissante. 

 



 

 OM est le son de la vie : il représente la grande pulsation rythmique du cœur du Logos ; 
c’est la vie de Dieu expirée ; il transporte l’énergie et la vitalité de l’Etre de Dieu. C’est un aspect du 
Mot qui représentait au début le son initiatique, obligeant la vie à prendre forme. Il pénètre l’univers 
entier. 

Le OM libère du mirage et de l’enchantement. C’est le son de la libération, la grande note 
de la résurrection, de la vie libérée du contrôle de la forme. C’est le « mot perdu » qui, une fois 
retrouvé, dévoile la gloire du soi divin. Lorsque nous prononçons le OM nous transmettons la pure 
énergie de vie du Logos planétaire. Le OM est le « mot perdu » prononcé dans la Loge Bleue de la 
Maçonnerie. Nous n’avons plus maintenant qu’un « substitut du mot » dans l’Arche Royale. La 
tradition Maçonnique a préservé, voilé par l’allégorie et le rituel, l’enseignement sur le OM. 

 Pendant des éons, le Mot de l’Ame a été perdu mais il est maintenant redécouvert à travers 
l’épreuve, la souffrance et la tension mondiale. La tension de la personnalité interrompt, tandis que 
la tension de l’âme rend l’accès à une évolution supérieure possible.  

 A chacun des sept  rayons correspond un mot de pouvoir qui, correctement prononcé en 
usant de la volonté spirituelle, a un triple effet. On peut l’appeler le mot sacré du Seigneur du Rayon 
qui est aussi définitivement une entité spirituelle que l’est Sanat Kumara. Tous les rayons ont un 
aspect de volonté. On enseigne aujourd’hui aux disciples la signification de la qualité du son. 
Prononcer le mot sacré consciencieusement ne suffit pas. Nous avons besoin de sentir la 
signification du Mot lorsque nous le prononçons. Nous pouvons utiliser l’aspect de volonté 
spirituelle sur quelque rayon que nous soyons. 

 La qualité de la spiritualité est l’amour. La qualité de la divinité est la volonté. La 
prononciation correcte du mot sacré utilise les deux. Nous  pouvons tous le réaliser en commençant 
par le désir de faire ainsi, auquel nous ajoutons une connaissance acquise par l’étude. 

 En purifiant nos trois corps, nous accélérons le processus d’évolution. Le OM lorsqu’il est 
prononcé dans cette intention, libère la matière la plus grossière dans les trois corps afin qu’elle 
puisse être éliminée. Utilisé avec une intense aspiration spirituelle, il rassemble des particules de 
matière pure pour remplacer la matière rejetée.  

 Le disciple sage n’essaie pas de nier la matière ou d’en échapper en conscience, car elle 
est aussi divine que l’est l’âme. Il essaie plutôt de s’en rendre maître, de la contrôler et de 
neutraliser les mauvais effets que l’humanité a produits en l’utilisant. Si le Logos Solaire s’arrêtait 
de prononcer le AUM, il n’y aurait plus de substance dans laquelle l’humanité pourrait résider et la 
grande expérience se terminerait par un échec. 

 Nous devons nous défaire de l’asservissement de la matière, et non la détruire. Nous nous 
sommes enchaînés et devons nous-mêmes nous libérer. Si nous accomplissons cela, c’est parce 
que nous ne sommes pas des robots sans ressources, mais des étincelles du Feu divin de la vie de 
Dieu. C'est-à-dire la vie de notre Logos Solaire qui conditionne notre Logos planétaire, Sanat 
Kumara, « en qui nous vivons, nous nous mouvons et avons l’être ». La science de l’invocation, 
incluant l’usage correct du mot sacré, sera une des réalisations les plus importantes du Nouvel Age 
du Verseau. 

 Notre conquête de la nature matérielle progresse à grands pas. Notre conquête de la 
nature humaine doit progresser à vitesse égale ou bien nous prolongerons la misère universelle. De 
là, découle la nécessité d’un contrôle de soi qui veut pratiquement dire que les plans et desseins de 
nos âmes doivent être dans nos vies plus effectifs que ne le sont nos désirs les plus puissants et 
nos besoins physiques les plus désespérés. Ceci sera démontré lors de la IVe Initiation. 

Extrait de la revue The Bacon de mai/juin 1977 

N.B.  Nous avons déjà traité ce sujet, notamment dans le Tome VI de A Bâtons Rompus. Mais 
nous pensons qu’il est bon d’en faire une approche un peu différente par l’expression de nos 
éminents amis dans le Service. 

 



 

LES FORMES CHANGEANTES DES MYSTERES 

  

 UNE COLLISION D’ENERGIE : 

 Une collision d’influences exceptionnellement puissantes touche le monde d’aujourd’hui, il 
peut être clairement compris à travers l’enseignement ésotérique, l’astronomie et l’astrologie. 

 La profonde signification de ce choc important, est qu’il crée des changements à chaque 
niveau d’existence. Il se trouve à la base de la précédente dispensation d’enseignement ésotérique 
donnée dans les années 1919 et 1940, qui fut une planification de la Hiérarchie pour précéder et 
conditionner la Nouvelle Ere. 

 Les diverses conditions de ces influences sont : 

 Le mélange de deux qualités Zodiacales diverses, la caractéristique des Poissons en 
régression et celle du Verseau qui arrive. Toutes les deux donnent de l’énergie et de la couleur à 
cette période de transition, alors que nous entrons dans le nouveau cycle mineur annuel de 2160 
ans. 

 En coïncidence avec ce cycle mineur, nous abordons un cycle majeur de 25 000 ans. 
Notre soleil ayant terminé une révolution majeure à travers les douze signes du Zodiaque, 
commence une nouvelle année solaire qui est aussi gouvernée par le signe du Verseau. 

 Simultanément, l’influence du VIe Rayon de la Dévotion qui a des affinités, par nature, 
avec les Poissons, s’éloigne tandis que le VIIe Rayon de l’Ordre et du Cérémonial prend sa place. 

 La grande attente du retour du Christ s’exprime différemment dans beaucoup de 
religions, par des groupes occultes et mystiques et par des individus qui n’appartiennent à aucun 
de ces groupes. 

 Cela peut être difficile de constater que, malgré le bouleversement du monde et des 
conditions chaotiques, nous sommes sous une direction bénéfique, de nature profondément 
spirituelle. Certains l’entendent comme étant « L’Amour Divin » qui se manifeste d’une étrange 
façon, parce  que les effets des influences de la Nouvelle Ere sur les esprits des êtres moins 
intelligents, provoquent des troubles. 

 Ce sont les enseignements ésotériques, qui dans leurs affirmations plus simples, nous 
donneront l’assurance indubitable que nous expérimentons la préparation d’une renaissance 
spirituelle. Il y a un ferment qui se trouve sous les événements de notre monde d’aujourd’hui, et 
nous pouvons constater la diffusion d’un mouvement visant à l’élimination des séparations sectaires 
et une aversion croissante pour le fanatisme et certaines doctrines. De même, se trouve intensifiée, 
la recherche d’une compréhension plus profonde des enseignements intérieurs et de leur 
application aux énormes problèmes d’aujourd’hui. 

 

 LES TROIS PRINCIPAUX CANAUX DES MYSTERES : 

 Comme nous l’avons déjà affirmé, le principal thème de l’enseignement occulte ou 
ésotérique est l’entière relation et interdépendance de ses nombreuses parties. Pour la révélation 
de la vérité aux hommes qui  se demandent « Qui suis-je ? Pourquoi j’existe ? », les mystères 
changent la forme et la façon d’y répondre d’ère en ère, de siècle en siècle, afin qu’advienne 
rapidement le réveil spirituel des hommes. 



 

 Les nouveaux et les plus profonds aspects des enseignements ne sont révélés que 
prudemment, 

 le discernement de la relation entre des faits déjà connus, 

 la pratique de la méditation réfléchie, le temps nécessaire pour chercher à se connaître, 

 la façon et la pratique de vivre en ligne droite avec ce qui est déjà connu en théorie, 

sont tous des facteurs importants pour une révélation ultérieure et pour sa compréhension. 

Pour la préparation à la Nouvelle Ere, partant des Ecoles des Anciens Mystères et des 
Temples, il existe aujourd’hui trois principaux canaux : les Loges Maçonniques, la Religion et le 
Groupe Esotérique. Ce dernier, cercle inférieur de tous les Groupes, est composé de tous les vrais 
spiritualistes ésotériques qui se trouvent soit à l’intérieur, soit hors des rangs des nombreux 
groupes d’ésotéristes occultes. 

Maintenant, ces canaux tendent à révéler les plus profonds aspects de la vérité, alors qu’ils 
s’approchent de leur propre sanctuaire intérieur. 

Les mystères seront restaurés mais d’une nouvelle façon, car ils contiennent une vérité, 
plus grande que ce que tous les rites religieux peuvent expliquer. Les mystères redonneront la 
couleur et la musique parce qu’ils sont essentiels au monde… de manière telle que l’art créatif 
d’aujourd’hui sera pour le nouvel art créateur, ce qu’un jeu de construction pour enfants, représente 
face à une cathédrale. 

Les mystères seront rendus réels pour ce qui est de la nature de la religion, du dessein de 
la science et le but de l’éducation. Ils ne seront pas ce qu’ils sont aujourd’hui. 

Quand l’Ere du Verseau avancera, l’humanité commencera à comprendre. Quand le 
CHRIST qui vient, s’incorporera et enseignera, on aura la clé : « le nouveau commandement » qui, 
durant cette dernière période, s’est exprimé  par le précepte « Aimez-vous les uns les autres ». 
Nous devons admettre que notre connaissance le concernant a été imparfaite.  

De toute façon, dans le chevauchement d’un cycle sur l’autre, comme c’est le cas 
aujourd’hui, le vieux commandement aura une plus forte signification pour nous, à la Lumière de ce 
qui est nouveau. 

Le chercheur aura une vision de sa propre nature qui illuminera encore la signification de 
l’Amour, nous portant ainsi, au seuil du grand mystère central de notre Système Solaire. 

 

Le Fil d’Or – Nathalie Banks 

 

 

 

L’ETOILE 

 L’initiation est un processus et non le « diplôme » de consécration d’un travail, d’une étude, 
ou du chemin parcouru permettant l’accès à un chemin supérieur. 

 C’est une compréhension de la Voie, énergie révélatrice qui en soutient la réalisation ; c’est 
une croissance dans l’expérience permettant d’atteindre un point de tension et, ainsi, voir ce qui se 



 

trouve plus avant. Le Maître Tibétain nous dit « L’initiation permet une pénétration progressive dans 
le mental du Logos créateur ». 

 La première énergie résultant du processus initiatique est engendrée par le disciple qui 
s’efforce de servir l’humanité, et ce degré de serviteur est abordé avec l’ouverture de la Ière 

Initiation, celle de la « naissance du Christ en nous ».  Là, commence le service qui est une 
expression d’amour de la vie horizontale, symbolisée par la traverse horizontale de la croix. 

 Mais le service de la vie horizontale stimule l’évolution de la vie verticale, possible à 
l’aspirant faisant preuve d’une intelligence ardente qui ne demande qu’à devenir claire, réelle et 
créatrice. Pour cela, il faut dissiper les brumes du mirage de l’astral lors du processus aboutissant à 
la purification. C’est le temps où, progressivement, le feu du mental transforme en vapeur, puis 
assèche l’eau du corps astral, l’eau qui, dans ses tempêtes, ou dans le brouillard de son 
évaporation, déforme et provoque la distorsion de la réalité. Ceci est dissipé lors de la IIe Initiation : 
celle du Baptême dans le Jourdain. 

 L’étudiant prend alors conscience de cet état de fait, aidant et accélérant, puissamment, le 
processus de cette IIe Initiation à l’aide du mental réorienté, lucide et aguerri. 

Par l’enseignement de la technique de la construction de l’Antahkarana, le Maître Tibétain 
permet à ses étudiants, d’entamer, puis de mener à bien (en ce qui concerne les disciples 
travaillant régulièrement, méditant et vivant les nécessaires expansions de conscience) la suite du 
processus où « officie » l’Ancien des Jours, Sanat Kumara. La baguette de l’Initiation est appliquée 
et brille, alors, une étincelle électrique d’où émane une stimulation. Ceci n’est possible que lors du 
contact conscient. 

 Pour en revenir au rôle de l’Enseignement, l’aspiration de groupe des étudiants correspond 
bien à parcourir consciemment, le chemin du processus de la IIème Initiation, devenant ainsi, en 
groupe, le Sentier fortifié, raffermi par l’union des consciences de l’âme, du mental et du cœur et 
conduisant au contact de l’Unique Initiateur, jusqu’à ce que nous, aspirants-disciples, aspirant à la 
vie du royaume spirituel ou Vème Règne, voyions, enfin, briller Son Etoile. 

 

 

 

VERS L’ETAT D’AGNI 

 

 Si nous étudions ce tableau : 

Désintéressement Intelligence Spirituelle Manas 

Innocuité Amour Spirituel Bouddhi 

Absence de crainte Volonté Spirituelle Atma 

et que notre réflexion s’attarde sur le degré reflété ; de chacun de ces trois aspects, dans la vie 
objective, en toute lucidité, il peut être reconnu que : 

 L’acquis du désintéressement est souvent un fait antérieur à notre incarnation. Il est 
fait d’actions spontanées, de consécration totale et sans « monnayage » : « la joie de servir ». Il est 
alors en nous une seconde nature. 

 L’acquis de l’innocuité voilé, au départ, par une pratique inconsciente, s’éclaire du 
discernement apporté par la Connaissance, par l’étude et l’évocation de la Méditation. Il est difficile 



 

de dissocier l’idée de compassion de celle de désintéressement, du moins dans une première 
approche de cet aspect. 

Désintéressement – Innocuité :  

Etant donné que le développement de ces qualités divines s’adresse à la nature 
psychologique du disciple-Intelligence Active-Manas, et émotionnelle Amour-Bouddhi, les deux 
aspects s’harmonisent et se fondent dans la conscience. 

Si nous considérons que chacun des plans comprend sept subdivisions, nous comprenons 
que la qualité d’invocation correspond à la note vibratoire du niveau de conscience. 

Dans les stades élevés, ce niveau peut être : 

 de dévotion à une cause, à un modèle, à un Maître, …, et, de ce fait, tomber dans le 
fanatisme, 

 d’aspiration, appel de l’âme. C’est celui du mystique pendant longtemps. Cet appel 
conduit d’abord à servir, puis à chercher la Connaissance, non pour la Connaissance, mais pour la 
re-connaissance dans le vécu, 

 le tremplin de la projection dans le plan de Bouddhi par l’imagination, la visualisation 
au service du Plan pour l’Humanité. Bien compris, ce dernier point succède à l’état d’aspiration, 
stimulant efficace et ardent, menant au travail conscient. 

 

 L’absence de crainte, l’intégration graduelle de l’absence de crainte, par la 
reconnaissance de la Volonté Spirituelle, s’avère une véritable révélation, une libération dans la 
voie d’une libération plus grande, et ce, en expérience vécue. 

L’union des trois Feux : 

 le feu physique de la personnalité, 

 le feu solaire de l’âme, 

 le feu électrique de la Triade (corps de la Monade), 

commence alors à se manifester : 

Yoga de synthèse – Yoga du Feu – Agni Yoga 

Voici donc, ce qui peut se percevoir, en premier lieu. En somme, il s’agit de vivre 
l’Acceptation totale au présent. 

Saint-Paul nous dit : « Le Christ Jésus n’a pas été oui et non ; il n’y a eu que oui en Lui ». 
N’est-ce-pas là, la non-dualité, la réalisation de l’Unité ? 

Le cheminement de l’Homme, à travers les incarnations est celui des expériences devenant 
conscientes, l’amenant de « l’obscurité à la Lumière – de l’irréel au Réel ». Mais de la naissance de 
son individualité jusqu’à la IIème Initiation, il ne connaît que l’état de conscience de la dualité, celui 
de l’Harmonie à laquelle il aspire, en butte au conflit des interactions des actes et pensées de sa 
création égocentrique et matérialiste. IVème Rayon du mental inférieur, Mercure, qui en tant que 
« Messager des Dieux », relie au mental supérieur, dans son action juste de véhicule de l’âme. 

L’état de non-dualité résout et comble cette recherche. Pour parvenir à la sérénité, à 
l’absence totale de conflit, il convient de dépasser la notion de moi et de non-moi.  



 

Le Raja-Yoga – Voie Royale – Yoga mental, selon les Sutras de Patanjali, nous aide à 
comprendre et à vivre les innombrables expériences de ce chemin, et également, à réaliser le but 
de l’état de conscience d’Agni. Cet état n’est pas une abstraction parce qu’il ne peut être atteint 
qu’à travers le vécu quotidien, en pleine conscience de discernement. 

Le disciple pénétrant dans cette vibration a déjà derrière lui de nombreuses incarnations de 
cheminement dit « spirituel » - sentier abrupt sur lequel il a peiné, trébuché et souffert de ses 
erreurs maintes et maintes fois répétées. Il souffre jusqu’au jour où, suivant Pluton jusqu’en ses 
profondeurs, pour bénéficier de son énergie, il « lâche tout », il vit les événements au présent et 
dans l’acceptation, sans chercher à « y mettre son grain de sel », comme le disait un Sage oriental. 

C’est une lutte incessante d’une forme de pensée habituelle, à transformer en nouveaux 
concepts et au-delà des concepts, se répercutant sur toute l’échelle, venant d’En-Haut vers le Bas 
jusqu’au plan objectif, sans oublier les conséquences inévitables sur le corps physique. 

La fusion des Feux transmute, brûle et agit sur l’essence de la substance : les pitris 
lunaires, ceux de l’Homme inférieur, sont progressivement remplacés par les pitris solaires de 
l’Homme spirituel.  

C’est le travail et l’opportunité du VIIe Rayon, à travers le Seigneur Uranus, que les 
énergies de cette Planète apportent, à l’ensemble des individus, en bousculant l’ordre établi et 
cristallisé. Ceci bien vécu, le Sage Saturne saura réorganiser une nouvelle structure. 

Mais la fusion des Feux se fera par Vénus, le Seigneur d’unification. A partir de là, le 
disciple vit les caractéristiques et les qualités de l’état d’Agni. 

Il est en « plongée » consciente dans le monde des énergies. 

 ETAT D’AGNI – D’une façon générale, cet état représente la capacité d’identification à 
tout, donc au Tout par la constante expansion de conscience divine, permettant de vivre, dans sa 
réalité, chaque chose et chaque instant de l’éternel présent, en un jaillissement. 

Cet état est : 

 Attention : La conscience permanente est focalisée dans la perception supérieure, 
donc positive, éclairant tous les niveaux quels qu’ils soient. 

 Action spontanée : Sans but égocentré - sans recherche de sécurité physique, 
matérielle, affective – sans préméditation, dans le silence du travail : le mental inférieur, le disciple 
travaille alors en harmonie avec le rythme universel. Le mental supérieur a pris le relais et dirige les 
trois corps de la personnalité à son service. Le mental inférieur sert de réflecteur aux impulsions de 
l’âme et de la Triade Spirituelle. Le disciple agit, ainsi, en Vérité. 

 Adaptation spontanée : Ajustement spontané à ce qui se présente, sans examen du 
positif, du négatif, du choc en retour. 

 Compréhension : Vision et qualité de l’âme permettant l’identification spontanée à 
toute chose. C’est l’observation au-dessus des trois corps de manifestation. 

 Vivre sans élection : Notre nature profonde doit être « oui ». Elle est donc « oui » ; 
tout est Action qui n’engendre pas de Karma, par le dépassement instantané du Monde des 
Causes. 

 Conscience expansive et intégrante : L’Agni Yoga est Un avec Tout ; tout est Lui ; Il 
est Tout sans limites, ni psychologiques, ni de frontières à aucun niveau, en inclusion toujours plus 
grande. 

 Amour : Inconditionnel s’écoulant, source intarissable, du Soleil Central - Macrocosme 
(dont le Soleil physique n’est qu’un reflet) jusqu’à l’homme – microcosme – qui, par ce lien du IIe 



 

Rayon, ne fait qu’un avec le Principe Christique, avec le Système Solaire tout entier. Par sa qualité 
particulière, l’Amour est Attention. 

 Connaître : La connaissance doit être vécue en permanence, afin d’intégrer 
l’expérience et construire l’Homme en perpétuel « nouveau ». C’est la somme des expériences 
vécues consciemment qui constitue la Connaissance Réelle – elle est Reconnaissance, donc, jaillit 
spontanément au moment opportun. 

 Humilité : Lorsque le disciple est prêt, le service se présente et, plus il est prêt, plus le 
service est Vrai, jusqu’à ce que ce soit le « Grand Service ». Au niveau de conscience d’Agni, il ne 
peut s’agir, en tant que grand service, que ce que le divin, en lui, donne au disciple l’opportunité, 
suivant la partie du Plan qu’il doit servir en réalité. Il est alors, la Vie, le Chemin de la Vérité. 

 Irradiation : Les cellules du corps physique sont renouvelées par des cellules de 
lumière (qualité supérieure des élémentals que sont la vie de la matière, l’essence de la 
substance). Cette Rédemption de la matière, ou Feu par Friction, se poursuit par la Rédemption 
des corps subtils, qualité d’âme, ou Feu Solaire, pour atteindre la fusion en la Triade Spirituelle – 
corps de la Monade – par le Feu Electrique. Là, s’irradie la Vie du disciple en état d’Agni. 

 Courage : Première qualité du disciple menant au parfait état de sérénité pour celui qui 
entre dans cet état. Il correspond au détachement total des trois corps inférieurs de manifestation, 
de celui donnant sans attente de retour, même en ce qui concerne son évolution spirituelle. Il entre 
dans le Service par Radiation ; il donne sa vie parce qu’il Est la Vie, et il le sait parce qu’il en a 
intégré la Connaissance. 

 Détachement instantané puisque tout désir est surmonté dans une parfaite neutralité. 
Seuls, nos désirs créent du Karma, en attirant à nous les événements et les choses. 
L’impersonnalité est déjà la caractéristique du disciple accepté. 

 Harmonie : Vivre le présent dans ce que nous demande le Dharma et réserver au 
service de ce dernier, toutes nos capacités d’organisation. Donc, vivre sans aucun effort, en 
harmonie avec ce qui est, dans le présent. 

 Développer les Pétales de la Paix et de l’Equilibre : En l’absence de désirs 
égocentrés, le Centre Cardiaque devient un tourbillon radiant d’énergies au service de l’Humanité – 
correspondance du Centre Cardiaque dans les pétales du Centre Coronal. 

 Silence : Ecoutons le « Silence ». Là, tout Est, puisqu’il est la synthèse de toutes les 
vibrations. Il est aussi le Saint des Saints en nous. C’est la voix du Père divin à l’intérieur du 
Tabernacle de la Triade Spirituelle. Avec « Attention » nous pouvons entendre le Silence. 

 Vivre sans aucune Violence : Il ne s’agit pas d’innocuité, considérée ici comme 
acquise. Vivre sans violence, c’est vivre au présent, le présent, l’éternel présent, l’instant 
uniquement. Toute classification de temps, de mots, analyses de pensées de qualités, c’est encore 
la Dualité - donc, violence de notre nature divine. L’essence de Tout est Silence. 

 Intuition  provenant du plan de Bouddhi : Amour-Sagesse dans toute sa pureté et sa 
puissance, parvient alors à notre cerveau clair, dégagé des pensées encombrantes. Lorsque nous 
percevons l’Intuition, nous ne pouvons pas nous tromper. 

 Conscience de groupe : Vivre en tant qu’âme ; s’identifier à toutes les âmes et, 
principalement à celles du groupe de service et de Rayon. C’est être une unité consciente dans 
l’océan de l’Ame Universelle et la complémentarité harmonieuse et spontanée dans la vibration 
d’amour. 

 Observer les Lois Universelles d’Opportunité et d’Economie – économie d’énergie 
dans l’opportunité de l’Intuition du Mage Blanc. Ainsi, l’énergie est utilisée à bon escient et l’on ne 
prend pas à Paul pour donner à Jean, ou à soi-même (magie grise pour ne pas dire magie noire). 



 

 Méditation dans l’état suprême d’Agni, ce dernier n’a plus l’obligation d’une discipline 
de méditation personnelle. Tout son travail est méditation – ses actions sont méditation. 
L’Antahkarana totalement édifié (ou en bonne voie d’édification) fait qu’il est relié en permanence 
aux valeurs supérieures du Soi divin, qui, seul, agit à travers lui. 

Dans l’état d’Agni, l’Initié est « entré dans le courant universel » et, dans cet état de 
conscience d’ascension directe, d’alignement spontané, « tout ce dont Il a besoin Lui est donné par 
surcroît ». 

Le canal du mental concret conduisant au mental abstrait est ouvert et fonctionne en direct. 
C’est dans ce processus de construction – relié directement à notre niveau de conscience – que 
nous allons d’émerveillement en émerveillement, si nous sommes Attentifs aux messages. 

 Libération : Liberté consciente de n’être rien, seul, et d’être Tout avec tous. Liberté 
permanente de l’état d’Etre ce que nous sommes – Tout simplement – Liberté et Joie d’Etre la Vie. 

 

Cet Etat d’Agni commence à devenir évident, conscient, stable, aux environs de la IIIe 
Initiation. L’Antahkarana en bonne voie d’édification dans l’alignement via la Triade Spirituelle, 
permet au disciple de vivre dans le monde des énergies où l’on conduit les « reconnaissances » 
successives, lui conférant un point focal de « Pouvoir », au service. 

Cependant, dès l’état de disciple accepté, la compréhension de l’existence et de la 
manipulation des énergies, permet une approche spasmodique au début, plus permanente ensuite, 
de la qualité du Magicien Blanc. 

Vivre courageusement, ou « absence de crainte », est l’apanage de celui qui, ayant tout 
perdu, tout donné, est conduit par sa Volonté Spirituelle, Volonté dynamique de Ier Rayon – Ier 
Aspect de la Triade Spirituelle ou corps de la Monade – la Vie – permettant l’épanouissement du IIe 

Rayon – Amour-Sagesse – IIe Aspect, objectivé par le IIIe Rayon – Intelligence Active – IIIe Aspect. 

Attentifs – Prêts – A l’écoute intérieure et extérieure, sans impatience, ni crainte, tels sont 
les résultats – dans notre conscience – de l’intégration de l’enseignement et des expériences 
vécues. 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

     4ème Partie      
 



 

LES INITIATIONS 

 

Nous avons abordé quelque peu les Initiations dans le Tome V de « A Bâtons Rompus » et 
nous reprenons ici cette base en essayant d’aller plus loin dans cette étude. 

 

 

LA PREMIERE INITIATION 

 

 « La Ie Initiation est l’aboutissement de la Voie mystique ; celle-ci ayant joué son rôle, 
l’aspirant y renonce et suit alors la « Voie illuminée » de l’occultisme qui conduit aux zones 
illuminées des états de conscience ». 

 La Ie Initiation pourrait être considérée comme le but et la récompense de l’expérience 
mystique ; fondamentalement, ce n’est pas une expérience occulte dans le vrai sens du terme, car 
elle est rarement comprise exactement ou préparée consciemment, comme c’est le cas pour les 
initiations suivantes. 

 Dans la réalisation mystique, l’accent est naturellement et normalement mis sur la dualité. 
Dans la nouvelle zone de développement, par la lutte poursuivie d’initiation en initiation, l’unité est 
obtenue et la dualité disparaît. 

 Les deux voies sont donc essentielles : 

 La voie mystique est celle de la majorité actuelle, et un nombre important de mystiques 
va se dégager des masses modernes. 

 Parallèlement, la voie occulte attire de plus en plus le monde de l’intelligence. 

 La voie de la science est aussi profondément nécessaire à l’humanité que la voie de la 
religion, car on trouve « Dieu », également, sur ces deux voies. 

L’Homme nouveau, né à la Ie Initiation, doit suivre et suivra la voie de l’occultisme ou de la 
science, ce qui le fait sortir, inévitablement, du monde du mysticisme pour entrer dans la perception 
sûre et scientifique de Dieu, en tant que Vie ou Energie. 

Au début du noviciat, l’homme comprend vaguement l’idée de l’unité de la Vie et sa 
manifestation comme Fraternité existant entre toutes les formes de cette Vie divine. Cet idéal 
subjectif mène peu à peu à apprécier la manière dont ce rapport essentiel peut s’exprimer 
pratiquement, c'est-à-dire, dans le « Service ». Il se manifeste dans les grands efforts humanitaires, 
dans les organisations destinées à soulager la souffrance  des hommes ou des animaux et dans les 
tentatives d’améliorer, à l’échelle mondiale, les relations entre religions, nations et groupes. 

L’aspirant à la Ie Initiation doit reconnaître les paires d’opposés se trouvant sur le plan 
physique. L’énergie éthérique focalisée dans le corps éthérique individuel passe par deux stades : 

 La nature animale commence à se conformer entièrement aux impulsions intérieures. 
Cette vérité est à la base de la déclaration souvent faite que le corps physique dense est un 
automate, donc de force négative. 
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 Une orientation vers le monde de valeurs plus élevées se produit ; alors, la force 
éthérique ou vitale est amenée en conflit avec le corps physique dense et la bataille de la paire 
inférieure des opposés à lieu.  

Durant ce stade, l’accent est placé sur :  

 Les disciplines physiques. 

 Des facteurs de contrôle tels que : 

 l’abstinence totale, 

 le célibat,  

 le végétarisme, 

 les exercices et l’hygiène physiques. 

C’est le contrôle de la vie par la forme. 

C’est donc lors de la Ie Initiation que le disciple prouve qu’il a résolu les dualités du plan 
physique et qu’il peut, correctement, imposer l’énergie éthérique (la plus élevée des deux) à 
l’énergie physique. Il a développé la capacité de manier la force. 

Les aspirants qui désirent être choisis pour travailler comme disciples doivent perdre toute 
ambition pour ce qui relève du « moi » et doivent consentir de payer à n’importe quel prix la 
Connaissance, car, c’est seulement dans le « sang du cœur » que s’acquiert le pouvoir devant être 
exercé avec sécurité et sagesse. Le développement spirituel doit être au niveau de la connaissance 
intérieure. Cette connaissance s’accroît de trois manières : 

 Par des expansions de conscience nettes qui ouvrent la compréhension des points à 
atteindre. Alors, un novice est définitivement pris sur les plans intérieurs et un chéla plus avancé lui 
montre la tâche à accomplir. 

 Ensuite, le prochain pas consiste à se pénétrer de la leçon et à appliquer, dans la méditation et 
l’expérience, les vérités pressenties. Le processus est long parce que tout doit être assimilé et 
intégré. Cette tâche s’accomplit sur les plans intérieurs et sur le plan physique. Dans la Salle 
d’Enseignement, l’élève est instruit chaque  nuit pendant quelque temps, avant de s’impliquer en 
tout service. 

Cet enseignement est rapporté, par lui-même, à la conscience dans le cerveau, sous forme 
d’un profond intérêt à l’égard de certains sujets qu’il tente d’expérimenter, afin de communiquer à 
autrui, le résultat de connaissances dont il est sûr. 

 Enseigner à autrui apporte plus de connaissance et permet à l’aspirant d’harmoniser la 
vibration du mental à des plans toujours plus élevés où de nouvelles intuitions et de nouveaux 
aspects de la vérité affluent, le conduisant à l’initiation. Tout le groupe qu’il réunit profite de ce pas 
en avant, car chaque disciple entraîne avec lui ceux qui l’entourent. Le bénéfice de l’un réagit sur 
l’ensemble. 

A la Ie Initiation, ce que le Nouveau Testament appelle « le nouveau-né en Christ », 
commence son pèlerinage sur le sentier. Cette initiation n’est qu’un commencement. Une certaine 
structure de vie juste, de pensée et de conduite, correctes, a été atteinte. La forme est érigée, la vie 
du Christ entre et la forme devient vivante. 

Là, réside la différence entre la théorie (donc, la forme érigée) et le fait d’intégrer cette 
théorie en nous-mêmes. On peut avoir une image parfaite, mais il lui manque la vie. Une personne 
peut s’être modelée, apparemment, sur le divin, la copie peut être bonne, mais il y manque 



 

l’essentiel : la manifestation du Christ intérieur. Le germe endormi est maintenant nourri et amené à 
naître ; alors, on atteint la Ie Initiation. 

D’une façon générale, lorsque les énergies de la personnalité et celles de l’âme, ou Ange 
Solaire, commencent à fusionner et à se mêler, l’initiation devient possible. L’énergie de l’âme 
commence à dominer et à contrôler les genres inférieurs de force, et ce, selon les Rayons des 
différents corps, mental, émotionnel et physique. 

Lors de la Ie Initiation, une très petite mesure de contrôle égoïque a besoin de se 
manifester. Simplement, le germe de la vie de l’âme a vitalisé et a provoqué le fonctionnement du 
corps spirituel. Mais, cela ne se fait pas si facilement.  

La personnalité, produite par la synthèse des trois Rayons qui en gouvernent sa triplicité, 
pénètre en état prolongé de conflit avec l’âme, dont le Rayon de « compréhension persistante et 
magnétique » (appelé ainsi d’une manière occulte) commence à devenir plus actif dans le cerveau 
de l’homme. Un état de guerre continu s’instaure, état toujours vécu dramatiquement, jusqu’au jour 
où, devenant conscient de cette lutte au sein de cette bataille qui fait rage, l’aspirant devient un 
facteur actif tourné vers l’âme et peut, alors, prendre la Ie Initiation. 

L’étudiant se tient sur le champ de bataille des dualités et doit trouver le sentier étroit 
comme « le fil du rasoir », qui s’ouvre devant lui et le conduit devant le portail de l’Initiation. 
D’ailleurs, tous les vrais aspirants ont déjà pris la Ie Initiation et cela souvent, depuis bien 
longtemps, depuis de nombreuses vies. 

C’est le stade du « Petit Discipulat », stade exotérique au cours duquel l’homme se débat 
sans cesse, entre les sollicitations de son âme et les tentations du monde, jusqu’au jour où, son 
aspiration de plus en plus forte renforçant son intention vers les valeurs spirituelles, le contact avec 
l’âme s’établit. 

C’est le temps de la purification, du service horizontal et de la dévotion, durant une série 
d’existences. Dans le service horizontal, l’accent est mis, surtout sur le contact d’individu à individu. 

Aucun Maître ne prend un disciple dans son Ashram et ne l’accepte tant que la naissance 
du Christ n’a pas eu lieu en lui. Comme disent les Chrétiens, Saül doit devenir Paul. C’est la 
« RENAISSANCE ». 

« NUL N’ENTRE AU ROYAUME DE DIEU S’IL N’EST NE DE NOUVEAU. » 

Nous devons nous souvenir qu’un Ashram ne se limite pas à un petit nombre de membres 
qui se connaissent et peuvent s’assembler comme membres du même Ashram. 

Un Ashram est un groupe international. Il est composé d’âmes en incarnation et d’âmes 
hors incarnation. 

Il est une synthèse d’initiés de degrés divers et de disciples. 

Les Maîtres ne considèrent pas comme initiés ceux qui ont pris la Ie Initiation, ou 
« Initiation Lémurienne ». Mais, le Maître D.K. nous dit aussi : « Je vous affirme que les débutants 
ne peuvent pas entraver le progrès des membres plus avancés ». 

 

 



 

LA DEUXIEME INITIATION 

 

  L’homme moyen apprend donc à contrôler son corps physique et à organiser sa vie 
sur le plan physique. Le novice apprend la même leçon à son corps astral, son centre de désirs et 
son activité. 

 Pendant longtemps, un sentiment de dualisme envahit l’aspirant et son existence lui 
apparaît comme étant un conflit permanent entre les paires d’opposés. La bataille des contraires 
est livrée consciemment dans sa vie. Il oscille entre les expériences du passé et le souvenir vivant 
de l’expérience de l’Initiation qu’il a vécue. 

 La lutte se livre au cours de plusieurs vies séparées, mais le moment critique se présente 
dans une vie particulière, par une crise où une action particulière est entreprise pour manifester sa 
maîtrise sur la nature affective. 

 Cela peut prendre la forme d’une grande épreuve vitale durant peu de temps, mais 
exigeant toutes les ressources de la sagesse et de la pureté que possède le disciple. Il peut, aussi, 
s’agir d’une tension affective prolongée pendant plusieurs années de l’existence. Mais, en 
atteignant le succès et en arrivant à la claire vision et au juste discernement, par la discrimination 
correcte, le disciple témoigne qu’il est prêt à la seconde Initiation. 

 Par la distinction entre l’âme et la forme, et par la vision de la perfection à laquelle les 
formes peuvent rayonner « là où Dieu habite », il apprend à choisir la voie de la lumière et à voir sa 
forme et toutes les formes comme gardiennes de la lumière. Alors, il s’attaque à la tâche de faire de 
son corps astral un simple réflecteur de cette lumière et, réprimant le désir, il apprend à transpercer 
l’illusion et à voir la vraie vie. 

 Là est le nœud de toute la situation et lorsqu’un homme a maîtrisé les forces opposées en 
lui, il est prêt à la IIe Initiation marquant la délivrance de l’âme de la prison du corps astral. Dès lors, 
l’âme utilisera le corps astral et façonnera le désir selon le dessein divin. 

Le novice est donc placé devant le problème de comprendre et de contrôler sa nature 
affective, de maîtriser la technique de son développement et de sa réorientation vers une 
expérience plus large, ainsi que devant celui de la préparation aux épreuves et aux expansions de 
la IIe Initiation majeure, celle du Baptême, si on se réfère au symbolisme de la vie du Christ. 

 Les manifestations les plus communes de l’activité affective sont : 

 La peur. 

 La dépression ou son contraire, l’hilarité. 

 Le désir de satisfaire ses appétits physiques. 

 Le désir du bonheur. 

 Le désir de libération, l’aspiration. 

 

 LA PEUR que nous connaissons en commun avec les animaux, vient de ce qui est 
nommé « le Mal Cosmique ». Elle est inhérente au fait de la matière même et au jeu des couples 
de contraires : âme et matière. 

 



 

 La peur de la mort est fondée sur : 
- la terreur des processus du déchirement final dans l’acte même de mourir, 
- l’horreur de l’inconnu et de l’indéfinissable, 
- le doute de l’immortalité, 
- la tristesse de laisser derrière soi des êtres chers, 
- l’attachement à la vie de la forme à laquelle la conscience est identifiée, 
- des enseignements faux ou mal explicités.  

 La peur de l’avenir, la détresse individuelle et de masse, peuvent distiller tant de 
poison que tout individu peut en être affecté. 

 La peur de la douleur physique, décuplée par la faculté imaginative, peut être pour 
certains une base d’angoisses poussées jusqu’à un état de véritable agonie. 

 La peur de l’échec, de l’échec matériel, de l’échec affectif, de l’échec dans la voie du 
disciple, sont autant de perturbations émotionnelles et destructrices. 

 

 LA DEPRESSION, ou son pôle contraire, L’HILARITE. Rares sont ceux qui échappent 
à la dépression. C’est comme un miasme, un brouillard environnant l’être humain qui l’empêche de 
voir clairement et de connaître la Réalité. C’est la grande illusion astrale et les individus peuvent 
en être affectés par des causes de situation mondiale ou de circonstances personnelles. Ce sont :  

 Le mirage mondial (que nous avons étudié dans le Tome VIII de A Bâtons Rompus). 

 La polarisation astrale, par laquelle un homme s’identifie à son corps affectif et 
interprète la vie selon ses humeurs et ses sentiments. 

S’il réagit au désir, il a des moments de désespoir, de doute, de détresse et de dépression 
qui viennent de l’illusion et du mirage du plan astral qui déforme, détourne et trompe.  

Cette polarisation astrale : 

 rend l’homme apte à ses nombreuses réactions affectives, 

 le soumet aux diverses vagues d’opinions de masses, tourbillons d’énergie incontrôlée 
et de force affective mal dirigée, amenant : 

- une guerre mondiale, 
- une panique financière,  
- un réveil religieux, 
- un lynchage. 

La lumière trompeuse du plan astral révèle de fausses sources d’amusement ; une hilarité 
générale pousse à un état hystérique s’exprimant en gaieté non retenue, état opposé à celui des 
larmes incontrôlables. Il ne s’agit ici, que d’accès d’hilarité nerveuse, amenant l’épuisement, et non 
de la vraie gaieté et de l’humour. Ceci peut donc amener à :  

- un état physique de vitalité diminuée, 
- un corps éthérique épuisé, 
- une maladie physique, 
- une atmosphère influençant l’attitude psychologique. 

Afin de porter remède à la perception de cette distorsion du plan astral, voici quelles sont 
les règles qui nous sont données à ce sujet, dans la BHAGAVAD GITA :  

 « Sache que tu es immortel. 



 

 

 « Maîtrise ton mental car c’est à travers lui que l’Immortel peut être connu. 

 « Apprends que la forme est seulement le voile qui cache la splendeur de la Divinité. 

 « Réalise que la Vie-Une emplit toutes formes, aussi n’y a-t-il point de mort, ni 
détresse, ni séparation. 

 « Détache-toi de l’aspect formel et viens à Moi, et tu demeureras là où se trouvent la 
Lumière et la Vie. 

 « Ainsi se termine l’Illusion ». 

 

Il existe, également, une technique appelée « Technique de la Lumière ». Cette dernière 
est liée au RAJA YOGA et a pour but la IIe Initiation. 

De même, le pouvoir de visualiser correctement est une façon bien déterminée de 
s’assurer de la vérité ou de l’erreur. La visualisation est littéralement la construction d’un pont entre 
le plan émotionnel ou astral, et le niveau mental ; elle correspond donc, pour la personnalité, à la 
construction de l’Antahkarana, ou pont en Arc-en-Ciel, formé des sept Rayons et reliant la 
personnalité à la Monade, via l’âme (le lien) et la Triade Spirituelle. 

La IIe Initiation marque donc la crise du corps astral. Le grand Disciple, Jésus, vit s’écouler 
bien des années entre sa naissance et son baptême. Si la Ie Initiation est symbolisée par la 
Naissance, la IIe Initiation est symbolisée par le Baptême. Beaucoup de temps peut donc s’écouler 
et beaucoup de changements doivent être opérés tout au long de nombreuses existences. 

 Cependant, le nombre des disciples dans le Monde, augmente considérablement. Les 
souffrances et les difficultés, les craintes et le processus par lequel le détachement et le calme 
s’imposent, opèrent leur œuvre nécessaire.  

Cette IIe Initiation correspond au stade de Chela dans la Lumière. La conscience du 
novice s’occupe donc à surmonter le mirage et à se guérir de la vision déformée et myope de 
l’homme qui a été immergé dans la vie de la matière ou de la forme.  

 Il lui faut, maintenant, atteindre à une nouvelle vision, dominer le monde des réactions 
émotionnelles et apprendre à travailler dans un nouveau milieu, celui de la Lumière, à l’aide du Feu 
du Mental et de la Volonté-d’Aimer, c'est-à-dire : Intention aimante d’enflammer le Monde entier 
avec l’idée  nouvelle de « l’esprit de relation ». 

 Les disciples ayant pris la IIe Initiation sont considérés comme « Initiés en Probation ». Le 
terme de Disciple Accepté (c'est-à-dire accepté dans un Ashram) comprend les stades des Ie et IIe 
Initiations durant lesquels il s’emploie à apprendre et à percevoir le Plan et sa matérialisation sur 
Terre. 

 L’Initiation ne fait pas que rehausser et approfondir la qualité de l’âme, elle ne permet pas 
simplement  à la personnalité d’en exprimer les pouvoirs dans son « service », elle met aussi 
progressivement à sa disposition, des forces et des énergies dont l’aspirant ignorait tout 
auparavant, et qu’il doit apprendre à utiliser en tant qu’Initié d’un certain degré sur la VOIE 
ILLUMINEE. 

 Pour les aspirants à la IIe Initiation, trois mots : 

CONSECRATION – MIRAGE – DEVOTION 

 



 

LA TROISIEME INITIATION 

  

 Lorsque la réorientation des désirs divers, bons, mauvais ou ordinaires, a lieu, la 
focalisation des énergies astrales est dirigée dans un autre sens plus altruiste, vers l’amour de 
groupe et de l’humanité, par extension. Le Désir devient Aspiration ; la visualisation, l’imagination 
bien dirigées, provoquent la réponse de l’intuition. Le plan astral déformé et accaparé aux fins 
égoïstes des hommes depuis l’époque atlantéenne, doit retrouver sa vraie nature, dont le rôle initial 
est celui de la collaboration au « sacrifice » pour le bien de tous. 

 Ceci vécu et intégré, le disciple doit perdre, ensuite, tout sens de séparation et doit 
s’identifier à l’aspect vital et non plus au côté formel ; c’est le chemin à parcourir pour atteindre la 
lumière de la IIIe Initiation. Pour cela, il doit s’adapter à des conditions nouvelles dans lesquelles il 
apprend à fonctionner ; puis, il doit voir disparaître ces conditions pour être remplacées, à leur tour, 
par des conditions nouvelles, et ce, jusqu’à ce que la conscience soit stabilisée dans le Soi. Il est 
alors l’Unité assistant au spectacle fantasmagorique des phénomènes de la vie dans la forme. 

 Il a traversé la dualité de l’identification à sa nature formelle, puis à celle de son âme, 
jusqu’à ce que cette dernière prédomine seule et où l’Etre est enregistré par la conscience (et non 
par le mental concret analytique). 

 Le plan astral est le champ de bataille de l’aspirant jusqu’à la IIe Initiation, où il apprend à 
maîtriser sa nature affective et psychologique. 

 Le plan mental est celui du disciple, qui, par un usage correct du mental, doit atteindre le 
facteur plus élevé de l’Intuition. L’intuition est la compréhension synthétique, prérogative de l’âme ; 
elle se manifeste seulement lorsque l’âme, sur son propre niveau, tend vers deux directions : vers 
la Monade et vers la personnalité intégrée et peut être, coordonnée et unifiée.  

C’est le premier signe d’une unification profondément subjective qui s’accomplira à la IIIe 
Initiation. Il faut savoir que l’intuition est le pouvoir de transfiguration appliqué. Cette technique est 
liée au yoga peu connu, appelé Agni Yoga ou Yoga du Feu. 

 C’est donc, uniquement, avec l’énergie mentale et en s’efforçant de la contrôler, de la 
maîtriser et de s’en servir, que le disciple doit travailler jusqu’à la IIIe Initiation, où seul l’aspect 
Volonté de l’âme régit la personnalité. C’est ainsi que l’intuition peut prendre le contrôle et que les 
énergies du plan intuitionnel ou plan bouddhique, commencent à exercer leur effet sur la nature 
formelle : la personnalité. 

 Les caractéristiques principales des Adeptes Aryens sont : 

 La perception intuitive. 

 La vision pure. 

 La connaissance directe. 

 La faculté d’utiliser les énergies indifférenciées du Mental Universel. 

 Toutes les âmes sur le plan mental prennent la forme d’Anges Solaires ou de divins Fils du 
mental. Elles ne sont différenciées que par les sept genres d’énergies dépendant des sept types de 
Rayons. Ces distinctions et ces différenciations ont une emprise sur le mental de l’homme jusqu’à 
la IIIe Initiation où la personnalité se trouve libérée : 

 



 

  Sentiment d’union total dû au développement de l’intuition qui met dans la main du 
disciple un instrument infaillible lui permettant de faire preuve de jugement et de 
discernement. 

Cette illumination de la lumière complète abolit en lui tout sens de séparativité ; le Plan est 
aperçu dans son ensemble, la Vie est connue dans son Unité essentielle. Nous devons toujours 
nous souvenir que toutes les distinctions et catégories sont le produit du mental inférieur. 

La Ie Initiation, ou Naissance du Christ en nous, indique que le germe de la vie de l’âme a 
vitalisé et a provoqué l’existence et le fonctionnement du corps intérieur spirituel ; ce processus 
permet à la IIIe Initiation de l’homme complètement développé en Christ, la manifestation et 
l’opportunité d’une pleine expression de vie. A ce moment, il a appris que la conscience est libre, 
illimitée, qu’elle peut fonctionner dans et hors de la forme suivant les directives de l’âme et du 
meilleur service. 

 De même qu’un homme peut s’exprimer dans l’existence à trois dimensions, au moment où 
il prend la IIIe Initiation, il peut, ensuite, fonctionner activement et consciemment dans quatre 
dimensions. Aux stades finaux du Sentier de l’Initiation il deviendra actif dans cinq dimensions. 

 Il convient, cependant, de garder à l’esprit que ces divers degrés d’expansion de 
conscience sont le fait d’un développement continu. Des formes sont construites, utilisées et 
abandonnées. Des cycles de vie amènent la forme à certaines phases de développement 
nécessitées par la conscience progressivement inclusive : 

 Reconnaissance de l’objectif atteint dans le passé, conduisant à un point 
temporairement statique d’expectative. 

 Reconnaissance d’une faculté jusque là ignorée permettant de voir ce qui, 
précédemment, avait échappé à l’enregistrement conscient. 

 Reconnaissance d’un mouvement d’expansion qui accroît la portée de la vision de 
l’Initié et indique une zone nouvelle, à la fois future conquête (sous l’angle de l’empire de la 
conscience) et de service. Puis, nouveau cycle d’activité hiérarchique approfondie. 

Les deux premières initiations sont prises en initiations de groupe. Après ces deux 
événements préparatoires, l’Initié à la IIIe Initiation atteint un point où il « subit l’Initiation », de son 
propre droit, car il ne demandera rien pour le moi séparé. Sa personnalité est trempée et adaptée 
aux conditions de groupe et se manifeste en tant que personnalité imprégnée par l’âme. 

A mesure que grandit le nombre et l’expression des personnalités imprégnées par l’âme, 
ainsi que celui des initiés du troisième degré, trois grands événements surviennent sur Terre : 

 Le royaume de Dieu ou des âmes, caractérisé par la puissance et donc par l’aura et 
l’émanation rayonnante de l’amour, est véritablement ancré sur Terre ; il pénètre avec de plus en 
plus d’ampleur et de succès dans les trois mondes de l’effort strictement humain. 

 Il y a toujours eu des postes avancés de ce royaume parmi les hommes. 

 Il y a toujours eu des individus, dans toutes les parties du monde –au sein des 
religions et dans d’autres groupes constructifs- qui étaient liés consciemment à leur âme, donc liés 
à la Hiérarchie.  

 Il y a toujours eu, dans tous les pays, des hommes parvenant à la conscience 
christique et l’exprimant par une compréhension aimante et un service intelligent, actif. 

Aujourd’hui, la radiation venue du Monde des Ames s’est beaucoup intensifiée, et le 
royaume de Dieu devient une partie intégrante de l’expression du monde extérieur ; ceci, pour la 
première fois dans l’histoire extrêmement longue de l’humanité. Il est seulement nécessaire que 
cette radiation ou aura magnétique, soit reconnue, mais la reconnaissance en est retardée jusqu’à 



 

ce que le royaume des âmes puisse être protégé des prétentions étroites de toute Eglise, religion 
ou organisation.  

L’admission dans ce royaume ne passe pas par un groupe séparatif. Le royaume de Dieu 
n’est pas chrétien, ou bouddhiste, ou focalisé dans une religion ou organisation ésotérique.  

Il est, simplement et uniquement, ce qu’il prétend être : 

 un vaste groupe intégré de personnes imprégnées par l’âme, rayonnant l’amour et 
l’intention spirituelle, mues par la bonne volonté et dont les racines plongent dans le règne humain, 
comme le règne des hommes a ses racines dans le règne animal dont il s’est détaché. 

 L’Antahkarana est maintenant construit par toutes les personnalités imprégnées par 
l’âme ou construit inconsciemment par tous ceux qui luttent pour parvenir à l’orientation spirituelle. 
Ainsi se construit l’Antahkarana humain ou planétaire. Dans le beau symbolisme oriental, « Le pont 
des Soupirs » qui relie le monde animal au monde humain et conduit tous les hommes dans la 
vallée des larmes, du malheur, de la discipline et de la solitude, est rapidement remplacé par le 
radieux Pont Arc-en-Ciel, construit par les fils de lumière des hommes qui cherchent la lumière 
pure. 

« Ils traversent le pont, entrent dans la Lumière sereine qui les attend et apportent la 
lumière radieuse en bas, dans le monde des hommes, révélant le nouveau royaume de 
l’âme. » 

 Puis, vient cet événement prodigieux auquel se préparent toutes les personnes 
imprégnées par l’âme : 

l’extériorisation de la Hiérarchie et la réapparition du Maître de cette Hiérarchie, 
avec  le personnel dont elle est composée : le groupe d’âmes libérées et actives ainsi que l’avant-
garde des disciples et initiés, déjà ici. 

Les « Portes du Retour » s’ouvrent et seront bientôt grandes ouvertes pour laisser 
passer le « Fils de l’Homme », le « Fils de Dieu parfait ». 

 Ces événements se produisent aujourd’hui sous les yeux de tous les hommes, même si 
une grande partie de tout ce qui se passe est totalement ignorée de millions d’hommes, dans de 
vastes domaines du monde de la pensée. Et, dans la mesure où il s’agit de la masse des hommes 
et où les deux premières Initiations sont également impliquées, il nous est facile d’admettre que 
l’initiation de groupe sera de plus en plus nécessaire. C’est avec un groupe « subjectif » que 
chacun de nous est affilié. 

 Les aspirants et les disciples doivent aspirer à fonctionner en formation de groupe 
préparatoire « objectif et subjectif » et d’en faire l’intérêt majeur de leur vie. Cela n’est pas facile car 
ils doivent, en même temps, s’acquitter aussi parfaitement que possible de leurs responsabilités 
familiales et sociales, ainsi que de leurs obligations professionnelles. Mais, cette occasion n’aurait 
pas été offerte à chacun de nous, si nous n’avions pas été prêts à faire face à cette double vie. Ceci 
est livré à  notre « Réflexion ». 

 Pour en revenir à la IIIe Initiation, c’est l’énergie de la Connaissance Concrète du Ve Rayon 
qui est le facteur important, rendant possible l’Initiation de la Transfiguration. Cette énergie a agi en 
tant qu’agent de : 

 Transmutation concernant le corps physique lors de la Ie Initiation. 

 Transformation concernant le corps astral lors de la IIe Initiation. 

 Transfiguration concernant le corps mental lors de la IIIe Initiation. 

 



 

Sur le sentier, l’aspirant a rencontré des dualités. En premier lieu, celle de la force physique 
contre l’énergie vitale, puis celle des Paires d’Opposés et, enfin, celle du Gardien du Seuil face à 
l’Ange de la Présence. Cela constitue la paire finale des opposés que doit surmonter le disciple. 

Le Gardien du Seuil est souvent considéré comme un désastre, une horreur qu’il faut 
éviter, un mal décisif à son plus haut degré. Le Gardien est « un qui se tient devant la porte de 
Dieu » qui réside dans l’ombre du portail de l’initiation et qui fait face à l’Ange de la Présence, avec 
les yeux bien ouverts. Ainsi le nomment les anciennes Ecritures. 

Le Gardien peut être défini comme la somme des forces de la nature inférieure, telles 
qu’elles sont exprimées dans la personnalité avant l’illumination, l’inspiration et l’initiation. Dans 
cette personnalité extrêmement puissante, le Gardien incarne toutes les forces psychiques et 
mentales qui, au cours des âges, sont nées en l’homme et ont été développées avec attention. Le 
Gardien du Seuil est tout ce qu’est un homme, à l’exception du soi spirituel supérieur. 

Les deux grandes forces qui s’opposent, l’Ange et le Gardien, sont réunies, face à face, et 
le conflit décisif à lieu. C’est là une rencontre et une bataille entre une paire d’opposés élevés. 

Dans le travail de groupe, chacun de nous met « en route » l’activité dont le groupe est 
responsable, et pour laquelle nous avons été rassemblés ; chacun de nous s’introduit dans la 
Présence par le moyen de l’Ange, et dans l’ombre du Gardien du Seuil. Par cette méthode, la 
pleine conscience est atteinte. 

Le travail d’un groupe et d’autres groupes, ayant les mêmes motifs, est de parvenir 
ensemble à ces entreprises : 

 Affronter ensemble le Gardien et triompher. 

 Arriver ensemble à une entente. 

 Se dresser ensemble devant la Présence, car la lumière de l’Ange révèle « ce que l’œil 
n’a jamais vu ». 

 Fouler ensemble le Sentier de la Révélation. 

 Servir et soutenir ensemble les pas hésitants de l’humanité, aspirant mondial. 

 Tourner ensemble le dos à la lumière. 

Alors nous comprenons l’ancien aphorisme qui dit : 

« Celui qui regarde la lumière et demeure dans son rayonnement est insensible aux 
aspirations qui captivent le monde des hommes ; il avance sur la voie lumineuse vers le Grand 
Centre de l’Absorption. Mais celui qui est poussé sur ce chemin, aimant tout de même son frère sur 
la route d’ombre, se retourne sur le socle de lumière et prend l’autre chemin. 

« Il regarde vers l’ombre, et les sept points de lumière qui sont en lui, transmettent cette 
lumière vers le dehors, et voilà que la face de ceux qui sont sur le chemin sombre reçoit cette 
lumière. Alors, leur chemin n’est plus si noir. Derrière les combattants, entre la lumière et l’ombre, 
brille la Lumière de la Hiérarchie. » 

 

 

 



 

LA QUATRIEME INITIATION 

  

 L’Arhat, ou Initié, au quatrième degré, traverse, selon la loi et dans sa recherche des 
Mystères, une période de solitude et de tristesse où personne ne lui demeure proche et où il est 
isolé. Il se trouve à mi-chemin entre la vie dans les trois mondes et celle du monde des Adeptes. Sa 
vibration, avant l’initiation, ne se synchronise ni avec celle d’un groupe, ni avec celle de l’autre. 
Sous la loi, il est seul, mais ce n’est que temporaire. 

 Au cours de nombreuses vies, il a édifié le véhicule de la conscience supérieure en un 
temple d’une rare beauté, le Temple de Dieu qui nous habite. Et il doit détruire ce chef d’œuvre de 
stabilité ! La coupe est vraiment amère à vider et l’unité de conscience se sent indiciblement 
désolée. 

 Les paroles du Christ sur la croix : « Mon Dieu, Mon Dieu, pourquoi m’avez-vous 
abandonné ? » sont l’expression de l’expérience du renoncement intégral de tout ce qui constituait 
son Etre même. Dès lors, réalisant profondément, jusqu’au fond de son Etre, la nature éphémère 
de la forme et de toutes formes, demeurant seul dans la ronde des rites initiatiques, privé de tout 
appui (ami, Maître, doctrine ou milieu), l’Initié peut alors s’écrier : « JE SUIS CELUI QUI SUIS ET 
RIEN D’AUTRE N’EST ». Ainsi, il pourra se construire une forme à sa convenance, nouvelle, non 
sujette à la destruction, suffisante à ses besoins ; forme qu’il peut utiliser ou abandonner. 

 Lors de la IVe Initiation, l’Initié démontre sa capacité d’établir une union totale complète 
entre l’aspect supérieur et l’aspect inférieur de l’âme en manifestation ; il voit le Gardien du Seuil se 
fondre dans l’Ange de la Présence. La nature du Logos planétaire lui est révélée et, parce qu’il aura 
transcendé :  

 les quatre Nobles Vérités, 

 compris le sens des Quatre Evangiles, 

 compris le but et la signification des quatre éléments, terre, eau, feu et air, 

il pourra dire : 

« Le désir ne me retient plus et je reste libre. Je désire tout et rien. Je vis et je meurs. Je 
suis sacrifié et je ressuscite. Je vais et je viens à volonté. La terre est sous mes pieds et l’eau lave 
mon corps. Le feu détruit ce qui fait obstacle à ma voie et je suis maître de l’air. Mes pieds ont 
passé à travers tout le monde des formes. Tout ce qui existe maintenant est pour moi, et moi, le 
serviteur du tout, je persiste. » 

La Crucifixion et la croix du Christ sont aussi vieilles que l’humanité elle-même. Toutes 
deux sont des symboles du sacrifice éternel de Dieu, s’immergeant Lui-même dans cet aspect de la 
nature qui est celui des formes et devenant ainsi un Dieu à la fois immanent et transcendant.  

Le Christ Cosmique a existé de toute éternité. Ce Christ Cosmique est la Divinité, ou 
l’Esprit, crucifié dans l’espace. Il personnifie l’immolation de l’Esprit sur la croix de la matière, ou de 
la forme, ou de la substance, afin que toutes les formes divines, y compris la forme humaine, 
puissent vivre. Sur cette croix, Dieu est éternellement crucifié. 

Le Christ mourut sur la croix, en tant qu’homme parfait, pour nous montrer (d’une façon 
actuelle et figurative) que la Divinité ne peut se manifester et s’exprimer dans l’homme que lorsque 
celui-ci est mort, en tant qu’homme, pour que le Christ caché puisse vivre. C’est la doctrine que le 
Christ nous enseigna : la doctrine de l’immanence divine et celle du Dieu-Homme. 

 Mais les étudiants devraient se débarrasser de l’idée habituelle que le sacrifice est un 
processus d’abandon ou de renonciation à tout ce qui rend la vie digne d’être vécue. 



 

Techniquement, le sacrifice est l’obtention d’un état de félicité et d’extase, car c’est la réalisation 
d’un autre aspect divin, caché jusque là par l’âme et la personnalité.  

C’est la compréhension et la reconnaissance de la volonté-de-bien qui ont rendu la création 
possible et inévitable et ont été la vraie cause de la manifestation. 

Quand le disciple a recueilli le fruit de l’expérience qui est de connaître et d’apprendre à 
transmuer cette connaissance en sagesse, lorsque son objectif est de vivre dans la vérité et la 
réalité, et quand la volonté-de-bien est le but couronnant sa vie journalière, il peut alors commencer 
à évoquer la Volonté. A la IVe Initiation, la puissance du noyau central du véhicule égoïque détruit 
les trois expressions qui l’entourent (les enveloppes inférieures). Elles disparaissent et la prétendue 
destruction du corps causal est accomplie. C’est la véritable « deuxième mort », la mort totale vis-à-
vis de la forme. 

Chaque Initié qui passe par la deuxième mort, ou Renonciation, ou Crucifixion, est en 
mesure de dire, avec le premier Etre de notre humanité à l’avoir dit : « Quand j’aurai été élevé de la 
Terre, j’attirerai tous les hommes à moi ». Ainsi parlait le Christ. L’Initié est élevé par sa 
renonciation et sort du monde des phénomènes matériels, car il est libéré de tout désir les 
concernant, de tout intérêt et de toute l’emprise passée. Il est complètement détaché. Et il est 
intéressant de noter que le Maître Jésus a passé par l’Initiation de la Renonciation au moment 
même où le Christ était élevé à la VIIe Initiation, la Résurrection. De sorte que l’évolution de ces 
deux grands Disciples sont parallèles –l’Un servant le plus Grand avec tant d’obéissance, et le 
Christ soumettant sa volonté à celle de son Père dans les cieux. 

A la IVe Initiation, l’Initié commence à fonctionner entièrement et constamment sur le 
quatrième plan, les niveaux bouddhiques du plan physique –notre plan de l’intuition. 

Nous devons réfléchir à cette Initiation de la Renonciation, nous souvenant constamment, 
dans notre vie quotidienne, que ce processus impliquant la crucifixion du soi inférieur, n’est rendu 
possible, en fin de compte, que par la pratique quotidienne du détachement. Ce terme 
« détachement » est simplement la traduction du terme oriental correspondant à « renonciation ». 
Nous devons donc nous habituer à la souffrance avec détachement, sachant que l’âme ne souffre 
pas et qu’il n’y a ni douleur, ni angoisse pour le Maître ayant atteint la libération. Les maîtres ont 
laissé l’enfer derrière eux. 

 C’est l’Energie d’Harmonie par le Conflit du IVe Rayon qui se trouve impliquée dans la IVe 
Initiation. Le principe de conflit est le facteur primordial sous-jacent à l’évolution de la forme et 
étroitement lié à la mort, c'est-à-dire, à la libération des conditions de la forme, soit : 

 cessation de renaissance obligatoire dans la forme, 

 cessation du mirage astral, 

 cessation de l’illusion mentale. 

Cette Initiation est donc, en un sens, unique ; c’est une expérience culminante et un 
point d’entrée dans une vie nouvelle que tout le passé a préparée. 

 

 

 

 



 

LA CINQUIEME INITIATION 

 

 Dans l’expérience de la Révélation –nommée Résurrection par le monde chrétien- l’Initié 
« s’élève au-dessus de l’océan de la matière et entre dans la claire lumière du jour ». 

 Depuis la petite enfance de l’évolution humaine jusqu’à la maturité, dans la succession 
d’une multitude d’existences, chaque développement de la conscience humaine fait partie d’une 
série de révélations à mesure que la vision de la vie et la capacité d’expérience s’amplifie. Ceci est 
vrai de tous les hommes, du plus primitif à l’Initié avancé, la différence étant ce que chacun apporte 
à l’expérience comme résultat de l’effort passé, son stade de conscience et la qualité des véhicules 
à travers lesquels cette conscience se développe. 

 Le Disciple-Initié aborde chaque expérience consciemment et sait qu’il est maintenant libre 
au sommet de la montagne. Il a fait l’ascension jusqu’au plan bouddhique, plan à partir duquel il va 
travailler constamment, par l’intermédiaire ou non d’un corps physique, selon sa mission. En réalité, 
il n’a plus besoin d’un corps physique, ni d’une conscience astrale, et son mental n’est plus qu’un 
instrument de service. Il fonctionne dans un corps de lumière qui a son propre type de substance, 
mais il peut, instantanément et par un acte de volonté, construire un corps à l’image de la forme 
humaine, lorsqu’il le juge nécessaire. 

 Le Maître a pu, plusieurs fois, prendre contact avec l’aspect de lui-même, c'est-à-dire, 
l’aspect responsable de l’apparition de son âme et de son très long cycle d’incarnations : la 
Monade, l’Esprit, l’Unique, la Vie, le Père. Il sait où se situe son champ de service ; Il sait, 
également, qu’il a encore des progrès à faire, qu’Il doit avancer et que la grande Initiation de la 
Décision, ou VIe Initiation, l’attend. 

 De même que le disciple doit apprendre à utiliser le mental, le Maître doit apprendre à 
utiliser la Volonté par un processus de succession naturelle, étroitement liée à l’idée de révélation. 

Sur la voie de la libération, en parcourant le Sentier du Disciple et le Sentier de l’Initiation, 
l’être humain doit utiliser le dynamisme ou pouvoir de l’Amour de Dieu ; sur la Voie de l’Evolution 
Supérieure, le Maître utilise le dynamisme ou pouvoir de la Volonté. 

 

 A ce sujet, le Maître D.K. nous dit : 

 « Tout ce que j’espère, et ce pourquoi je prie, est que votre volonté individuelle puisse se 
fondre à la Volonté divine, que la révélation progresse pour vous, et que vous fouliez, avec une 
fermeté croissante, le Sentier allant de l’obscurité à la lumière et de la mort à l’immortalité. » 

 La clé de la victoire sur la mort et du processus qui nous permet de comprendre la 
signification et la nature de l’éternité et de la continuité de conscience et de la vie, ne nous est 
révélée que lorsque l’amour contrôle et dirige la conscience humaine et que le bien général est 
devenu le seul but poursuivi par l’homme. 

 La question tout entière de l’immortalité est étroitement liée au problème de la divinité et du 
monde sensible et sous-jacent au monde visible et tangible. En travaillant, par conséquent, sur les 
prémices de l’invisible, il est probable que nous finirons par pénétrer dans ce monde subjectif. Nous 
découvrirons, alors, qu’il a toujours été en nous mais qu’aveugles, nous avons été incapables de 
reconnaître sa présence. 

 Le Maître, libéré des trois mondes inférieurs de l’évolution humaine, a maintenant, 
pleinement les dons d’omniprésence et d’omniscience. Il est conscient de l’unité sous-jacente de la 
vraie nature de la Vie Unique et de l’Etre qui anime toute manifestation. Il a, aussi, maîtrisé toutes 



 

les techniques, tous les modes et toutes les méthodes possibles d’activité, de domination et de 
fusion. 

 Ayant développé ses capacités, Il devient progressivement conscient de ce qui conditionne 
l’Etre Unique et Il perçoit des énergies et des contacts extra-planétaires dont Il était resté 
complètement inconscient jusqu’alors. Il en acquiert la connaissance après la Ve Initiation. 

 

 LES TROIS ENERGIES 

 Trois énergies majeures commencent à exercer leur impact sur le disciple sur le Sentier de 
l’Initiation : 

 L’énergie impulsive des idées qui lui arrive du mental abstrait via l’Antahkarana. 
Ces idées entrent en contact avec son mental inférieur maintenant illuminé qui, à ce stade, 
transforme les idées en idéaux, afin que le Dessein divin puisse devenir l’héritage de la race des 
hommes. C’est par le moyen de cette énergie d’impulsion que la Hiérarchie fait avancer l’humanité. 

 L’énergie de l’intuition –mot utilisé pour décrire un contact direct avec le Mental de 
Dieu, à un niveau d’expérience relativement élevé. L’intuition concerne entièrement l’activité de 
groupe. Elle ne s’intéresse jamais à la vie de la personnalité, ni à une révélation la concernant. 

 D’un point de vue général, les Maîtres connaissent par intuition les phases de 
l’intention divine ; celles-ci constituent le « nuage adombrant des choses connaissables ». Les 
Maîtres les transforment en Plan ; puis, leurs disciples –grâce à leur capacité d’intuition qui se 
développe lentement, mais régulièrement- commencent, eux-mêmes, à avoir l’intuition de ces idées 
qu’ils présentent aux masses sous formes d’idéaux. Ils précipitent ainsi les nécessaires aspects du 
Plan sur le niveau physique. 

 L’énergie dynamique de la Volonté vient ensuite et, à mesure que le disciple 
perfectionne son Antahkarana, elle s’engouffre dans ce moyen de contact pour pénétrer jusqu’au 
mental de la personnalité imprégnée par l’âme, et là, trouve son chemin vers le cerveau.  

Ce processus étant celui vécu par le disciple. Les Maîtres travaillent au centre de ces 
énergies. 

 C’est dans les ashrams des Maîtres que le disciple entre en relation directe avec ces 
énergies révélatrices, impulsives et dynamiques. Ces trois énergies sont focalisées et dirigées par 
les trois Chefs de la Hiérarchie : le Manu, le Christ et le Mahachoan. 

 Le Manu reçoit l’énergie de la Volonté divine et Il en est l’agent pour l’humanité. Ier 

Rayon de Volonté-Pouvoir. 

 Le Christ est l’agent de distribution de l’énergie apportant la révélation intuitive. 2e 
Rayon d’Amour-Sagesse. 

 Le Mahachoan est responsable de l’afflux d’idées dans la conscience du disciple, de 
l’aspirant et de l’intelligentsia. 

Depuis l’origine des temps, les faits saillants racontés dans les Evangiles : 

  Transfiguration -  IIIe Initiation 

  Crucifixion  - IVe Initiation 

  Résurrection - Ve Initiation 

 



 

ne remontent pas, uniquement, à la vie de Jésus de Nazareth, mais ont été répétés dans les 
sanctuaires secrets des Temples des Mystères. 

Les sauveurs du passé ont tous été assujettis au processus de la mort et tous 
ressuscitèrent et furent glorifiés. Tous, Fils de Dieu : 

Adonis – Tammuz – Zoroastre – Esculape – Hercule – Baldur – Mithra – Bacchus – Osiris 

 Le caractère unique de l’œuvre du Christ réside dans le fait qu’Il fut le premier à subir tous 
les rites de l’Initiation en public, à la face du monde, donnant ainsi à l’humanité, une démonstration 
de la divinité incarnée en une personne, afin que tous puissent VOIR, SAVOIR, CROIRE et 
SUIVRE les pas. Dans l’antiquité, les Mystères se déroulaient en secret. 

  

La race nouvelle, immortelle, est en train de naître. C’est la même race que l’ancienne, 
mais parvenue à un degré de conscience nouveau et plus élevé. La naissance à la race immortelle 
est réalisable, ICI et MAINTENANT, par la construction de l’ANTAHKARANA individuel et 
planétaire. 

 

 

CE PONT DE SUBSTANCE MENTALE, PUIS LUMINEUSE, 

RELIE L’HOMME AU DIVIN. 

 

 

 

 



 

CONCLUSION 

 

  Nous avons donc abordé l’étude des cinq Initiations vécues par le novice, l’aspirant 
et le disciple pour parvenir à la grande expansion de conscience intégrante et inclusive, qui est 
celle du Maître de Sagesse. 

 Il nous est déjà difficile de concevoir le niveau des Initiations Majeures –la IIIe Initiation 
correspondant à la Ie Initiation de la Grande Loge Blanche de Sirius. Aussi, nous nous contenterons 
de citer les quatre autres Initiations Supérieures dans les tableaux ci-après. Elles sont tellement 
éloignées de nous, dans notre conscience sur le Chemin du Retour vers le Père, que nous pouvons 
à peine (et d’une façon déformée), en effleurer la conception. 

 Nous terminerons par cette citation du Maître Djwal Khul : 

 « Le thème de la conscience vivante du Logos planétaire est pour toujours et 
immuablement, la grande Hiérarchie de l’Existence, cette chaîne de vie où le moindre chaînon est 
important et où le plus grand chaînon est relié au plus petit par l’échange électrique d’énergie 
spirituelle. D’un point de vue important de la vie, il n’y a rien d’autre qu’une Hiérarchie, reliant entre 
eux, soleils, étoiles, systèmes solaires, planètes et toutes les vies planétaires. La note clé majeure 
de chaque initiation planétaire, jusqu’à la plus haute, est RELATION. Nous ne savons pas quelles 
autres caractéristiques peuvent être révélées à l’Initié sur d’autres sentiers, mais le but de tout effort 
sur notre planète, est la juste relation d’homme à homme, entre l’homme et Dieu, et entre toutes les 
expressions de la vie divine, depuis l’atome le plus petit jusqu’à l’infiniment grand. 

 « Du point de vue de notre évolution planétaire, il n’y a rien d’autre que l’amour, rien d’autre 
que la bonne volonté et la volonté de bien. Ceci existe déjà et sa vraie manifestation est plus 
proche aujourd’hui qu’à n’importe quel moment de l’histoire planétaire. 

 « De stade en stade, de crise en crise, de point en point et de centre en centre, la vie de 
Dieu progresse, laissant derrière elle une plus grande beauté, passant d’une forme à l’autre et d’un 
règne à l’autre. Une réalisation conduit à une autre ; l’homme a émergé des règnes inférieurs et le 
résultat de sa lutte sera l’apparition du royaume de Dieu. L’instauration de ce royaume est tout ce 
qui concerne véritablement l’humanité d’aujourd’hui. Tous les processus vivants du genre humain 
tendent à préparer chacun à passer dans ce royaume. Le fait de savoir qu’il peut y avoir des 
manifestations plus élevées peut alimenter l’inspiration, mais c’est tout. La manifestation du 
royaume de Dieu sur Terre, la préparation de la voie que suivra le grand Inaugurateur, le Christ, le 
fait de rendre possible l’extériorisation de la Hiérarchie sur Terre, donnent à chacun de nous une 
tâche parfaitement suffisante, une raison de vivre, de travailler, ainsi qu’un motif d’inspiration. » 
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LES TROIS PREMIERES INITIATIONS 

 

Race Dualité Problème Méthode But 

Lémurienne Force physique 
contre énergie 
vitale 

Maya Maîtrise de l’Astral 
Hatha Yoga : 
aspirants 
Laya Yoga : disicples 

Ie Initiation 
Inspiration 

Atlantéenne Les Paires 
d’Opposés, 
Qualité, 
Sensibilité 

Mirage Maîtrise du Mental 
Bhakti Yoga : 
aspirants 
Raja Yoga : disciples 

IIe Initation 
Illumination 

Aryenne Le Gardien du 
Seuil 
L’Ange de la 
Présence 

Illusion Maîtrise de l’âme 
Raja Yoga : 
aspirants  
Agni Yoga : disciples 

IIIe Initiation 
Intuition 

  

  

 « Que l’Ange de la PRESENCE puisse faire sentir qu’il est près de vous et qu’il vous inspire 

à passer avec courage à travers les feux du terrain brûlant, telle est ma fervente prière ; que le fait 

de la PRESENCE puisse être perçu par vous, qu’il vous conduise à une plus grande activité, une 

fois passé le terrain brûlant, tel est le vœu le plus ardent que je fais pour vous. Que la lumière 

puisse briller sur votre route et vous amène à une consommation sûre et garantie de tout le labeur 

et de toute la lutte qui ont caractérisé le chemin de votre vie, tel est le désir que mon cœur formule 

pour vous. Je vous appelle à une œuvre plus active et plus soutenue. » 

LE TIBETAIN 

 



 

LES NEUF INITIATIONS 

  

Ie Initiation -  NAISSANCE 

Libération de la domination du corps physique et de ses appétits. 

 

IIe Initiation -  BAPTEME 

Libération de la domination de la nature émotionnelle et de la sensibilité 
égoïste du soi inférieur. 

IIIe Initiation -  TRANSFIGURATION 

Libération de l’ancienne autorité de la personnalité triple, marquant un point 
culminant dans l’histoire de tous les Initiés. 

IVe Initiation -  RENONCIATION 

Libération de tout intérêt concernant le soi, et renoncement à la vie 
personnelle, au bénéfice du plus grand Tout. Même la conscience de l’âme 
perd de son importance et un état de conscience plus universel et plus proche 
du Mental divin prend sa place. 

Ve Initiation -  REVELATION 

Libération de l’aveuglement, libération qui permet à l’Initié d’avoir une vision 
nouvelle. Cette vision concerne la Réalité, située au-delà de tout ce qui a été 
ressenti et connu jusque là. 

VIe Initiation -  DECISION 

Liberté de choix des Sept Sentiers de la Voie Supérieure. 

VIIe Initiation -  RESURRECTION 

Libération de l’emprise de la vie phénoménale des sept plans de notre vie 
planétaire ; c’est en réalité « quitter » le plan cosmique physique et « s’élever » 
au-dessus de lui. 

VIIIe Initiation -  TRANSITION 

Libération de la réaction de conscience et libération introduisant un état de 
perception, une forme de reconnaissance consciente, qui n’a rien à voir avec la 
conscience. On pourrait considérer qu’il s’agit d’une libération complète de la 
sensibilité, accompagnée cependant d’un épanouissement complet de cette 
qualité que nous nommons « compassion ». 

IXe Initiation -  REFUS 

Libération de tout entraînement possible par n’importe quelle forme d’attrait, 
particulièrement en ce qui concerne les plans supérieurs. L’un des Sept 
Sentiers. 

 

 



 

LES INITIATIONS – LES RAYONS – LES CENTRES 

Ie Initiation - NAISSANCE 
Centre sacré 
Débuts 

VIIe Rayon 
Relations 

Magie 
sexuelle 

Plan physique 
 

IIe Initiation – BAPTEME 
Plexus solaire 
Consécration 

VIe Rayon 
Mirage 

Dévotion 
 

Plan astral 
 

IIIe Initiation - TRANSFIGURATION 
Centre Ajna 
Intégration 

Ve Rayon 
Direction 

Science 
 

Plan mental 
 

IVe Initiation - RENONCIATION 
Centre du cœur 
Crucifixion 

IVe Rayon 
Sacrifice 

Harmonie 
 

Plan bouddhique 

Ve Initiation - REVELATION 
Bas de la colonne 
vertébrale Emergence 

Ie Rayon 
Volonté 

Dessein 
 

Plan atmique 
 

VIe Initiation - DECISION 
Centre de la gorge 
Fixation 

IIIe Rayon 
Coopération 
intelligente 

Créativité 
 

Plan monadique 
 

VIIe Initiation - RESURRECTION 
Centre de la tête 
Le pèlerin éternel 

IIe Rayon 
Amour-Sagesse 

Attraction 
 

Plan logoïque 
 

VIIIe Initiation - TRANSITION 
Hiérarchie 
Choix 

4 Rayons mineurs 
Conscience 

Sensibilité 
 

Planétaire 
 

IXe Initiation - REFUS 
Shamballa 
Sept Sentiers 

3 Rayons majeurs 
Etre 

Existence 
 

Systémique 
 

Une étude sérieuse du tableau ci-dessus devrait nous donner une idée un peu différente 
quant à la question de l’Initiation. Le concept qui doit remplacer celui qui existe actuellement, est 
celui de l’initiation de groupe, et non celui de l’initiation de l’aspirant en tant qu’individu. Dans le 
passé et afin de faire pénétrer l’idée d’initiation dans le mental des hommes, la Hiérarchie choisit la 
méthode (maintenant désuète) consistant à faire miroiter la perspective de l’initiation aux yeux du 
disciple zélé. Comme le fait de l’initiation a été saisi par beaucoup de gens et que certains y sont 
parvenus, il est devenu possible aujourd’hui de révéler ce qui a toujours été sous-entendu, à savoir 
que l’initiation est un événement de groupe. Si un mode de pensée claire avait remplacé l’aspiration 
individuelle égoïste, le fait de l’initiation de groupe aurait été évident plus tôt. 

 

 


